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LA VISION PO UI? DIPA PHASE III

INTRODUCTION

La stratégie de développement pendant les années 60 et 70 était basée sur la pluosophic
selon laquelle les pays en développement manquaient de technologie perfectionnée et de capitaux
pour accélérer leur développement. L'industrialisation était donc promue dans le but de tirer profit
des abondantes ressources halieutiques alors disponibles. Cependant, lessor économique
escompté n'a pas eu lieu et l'approche dc développement s'est tournée vers une stratégie rurale
intégrée où l'accent est mis sur la communauté tout entière. Cela visait à améliorer les revenus et
la qualité de vie à travers l'assistance technique et la participation active de la population de
pêcheurs et de la communauté.

Dans ce contexte, l'accent était initialement mis sur le concept de Centre Communautaire
des Pêches (CCP) en tant que moyen de promotion du développement de la pêche artisanale.
Mais, il s'est avéré que la présence d'un ensemble d'installation et de services réunis pour satisfaire
les besoins locaux ne garantissait nullement que les structures/installations seraient utilisées ou que
le développement allait se produire. La participation active de la population de pêcheurs et la
mobilisation des ressources locales et communautaires étaient un impératif en vue d'assurer la
durabilité des initiatives entreprises par les projets de développement etlou la communauté.

Jusque-là et d'une façon générale, le Programme DIPA a travaillé dans un contexte de
ressource de pêche abondante ou apparemment adéquate avec une faible pression démographique.
Le scénario est cependant en train de changer et il faudra bientôt faire face à la triple contrainte
de la réduction de stocks de poisson, de la dégradation de l'environnement et de la pression d'une
population croissante. Comme cela s'est passé dans bien d'autres secteurs, il faut s'attendre à ce
que d'autres couches de la population découvrent une nouvelle raison de vivre dans la pêche
artisanale renforçant aussi la concurrence pour les ressources entre les artisans pêcheurs à laquelle
s'ajoute la concurrence déjà existante entre les pêches artisanale et industrielle avec leur effet
conséquent sur l'environnement.

Ce scénario requiert la mise en oeuvre continue de la stratégie intégrée qui reste valable
pour le développement des pêches artisanales, mais avec un nouveau compromis: l'accent sur les
éléments et les mécanismes qui favorisent la durabilité des initiatives, sur une pêche responsable,
sur [es mécanismes pouvant favoriser la décentralisation du pouvoir et des prises de décision par
la communauté locale eu ce qui concerne l'aménagement des ressources et le développement, et
sur le renforcement des capacités nationales pour un aménagement et un développement durables
et équitables des ressources, ainsi que sur la consolidation des acquis

L'OBJECTIF DE DEVELOPPEMENT

Ainsi, lobpectil dc développement dc la troisiéme phase du Prorrainirie 1)1 PA qui a début e
le ter juillet 1994 est d'assurer â vingt pays côtiers d'Afrique de Ouest un devcioppemcnl ci Uil
aménagement durables de leur 1éclic artisanale en vue dc niaxirniser les av alltages sociaux et
econonuqucs des coiuiiìuiiautés de pecheurs en termes (lelilpiol, de p oteincs et dc i CVCnUS ('cci
se leía scion uric approche iiìtcgiec et participative en mettant accent sur Ecqutte, le uòlc des
lemunres, le transfert de tcclmoloíic, Im protection de lcmivnomìmmcmuícnt. misi que le íCnIoRTCillcimt
des capacités liuniamires et iìstmíutiommimelles



I,es object Ils i iii ni éd ia (s sont:

rdcntrher evahier et diffuser les sir atégies et mécanismes d'aménagement et dc
'développement durables de la pêche artisanale au sein des communautés de pdChCUIS,

2 améliorer les compétences du personnel des Départements des Pêches nationaux en
matière de planification du développement et d'aménagement de la pêChe artisanale,

3 renforcer les compétences techniques dans les disciplines de la pêche, principalement en
technologie de la pèche et du poisson,

améliorer l'échange d'information et d'expériences relatives à la pêche artisanale dans la
région

promouvoir la collaboration régionale et sous-régionale pour le développement et
l'aménagement des pêcheries artisanales.

Dans ce contexte, le Programme DIPA abordera, au cours de son intervention les
principaux aspects suivants:

' assistance à l'élaboration et à la mise en oeuvre d'une politique nationale dc
développement claire et cohérente en faveur du secteur,

conseils en matière d'aménagement et d'allocation des ressources entre les différentes
flottes de pêche artisanale et industrielle, nationale et étrangère,

implication des utilisateurs dans la conception et la gestion des infrastructures à terre,

suivi de l'évolution du secteur par la mise en oeuvre d'un système d'indicateurs
économiques adapté aux disponibilités financières et humaines

a amélioration des technologies de captures eu fonction des ressources disponibles.

augmentation de la valeur du produit final par 'amélioration du traitement et de la
commercialisation,

a promotion du devetoppemerit communautaire en accord avec les leçons tirées des Phases
I et Il, et orienté vers la durabilité des actions entreprises,

amnéliorat on du Systeme d'mníormnationlcommiiunrcat on du Programme

Il est a tendu qu'a la fin de la troisième phase du Programme DiP A. la region disposci a
dumm noyau d'experts orientes "ers les activites dc terrain, capables de epundre aux defis (In
secteur dc la pèChe artisanale cl (le hivoriser son developpeimmerit dans em mS'S elm c imlom hule

mec les aspirai OmIS el beonus (les ait ISdFIS pechen rs
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SECTION 1

RAPPORT



Rapport de la douzième réunion des Fonctionnaires de Liaison du Programme LUPA
(28 septembre - 3 octobre 1998, Dakar, Sénégal)

Point I de l'ordre du jour: Ouverture de la réunion

La douzième réunion des Fonctionnaires de Liaison du Programme pour le
Développement Intégré des Pêches Artisanales en Afrique de FOuest (DJPA), ainsi que
l'Atelier sur "1 5 années de développement intégré des pêches artisanales en Afrique de
l'Ouest: leçons retenues et perspectives", se sont tenus du 28 septembre au 3 octobre 1998
â l'hôtel Novotel à Dakar à l'invitation du Gouvernement du Sénégal.

2. Au nom du Directeur Général de la FAO, Mr J. Diouf, et de l'Assistant Directeur Généra!
pour le Département des Pêches, Mr M. Hayashi, le Représentant de la FAO au Sénéga!,
Mr E. K. Tapsoba, a insisté sur la promotion par le Programme DIPA de la participation
active des communautés de pêche artisanale à leur propre développement et du dialogue
régulier des administrations des pêches avec ces communautés afin d'améliorer
concrètement leurs conditions de vie et de travail.

Il a noté que l'expérience acquise par le Programme depuis bientôt 15 ans serait
certainement très utile pour la mise en oeuvre du Code de Conduite pour une Pêche
Responsable dans le sous-secteur de la pêche artisanale, ce qui représente un des plus
grands défis que devraient relever les pays de la région dans les années à venir dans le
domaine de la pêche. Il a émis le souhait que des partenaires au développement des pays
de la région réalisent l'importance de cette question et manifestent leur intérêt pour
assister ces pays dans ce domaine.

4. La douzième réunion des Fonctionnaires de Liaison du Programme DIPA a été déclarée
ouverte par le Ministre de la Pêche et des Transports Maritimes, Mr A. D. Ndiaye. Le
Ministre a souligné que la pêche artisanale n'est pas seulement une profession mais aussi
et surtout un mode de vie qui a des fondements culturels essentiels pour les communautés
de pêche, notamment au Sénégal.

Le Ministre a remercié le Programme DIPA pour les actions de formation menées dans
la région, et particulièrement au Sénégal, qui ont perirlis un renforcement des
compétences des agents de l'administration des pêches et surtout des opérateurs investis
dans les différentes activités de la filière. Il a également remercié la FAO pour son
assistance continue aux pays de la région et DANIDA pour son assistance financière au
Programme DIPA.

6. Les délégués des 20 pays associés au Programme DIPA ont participé à la douzième
réunion des Fonctionnaires de Liaison. La participation a été élargie aux personnes
ressources invitées à l'atelier sur les leçons à tirer de 15 années de développement intégré
des pêches artisanales en Afrique de l'Ouest, aux chefs des projets associés au
Programme, à des représentants des principales organisations de pêche artisanale
sénégalaises, à INFOPECHE et à la Commission Sous-régionale des Pêches. La liste des
participants est donnée eu annexe 1.
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Point 2 de l'ordre du jour: Adoption de l'ordre du jour

Dr N. (ìueye, Directeur de l'Océanographie et des Pêches Maritimes du Sénégal, a été
élu Président de la réunion et I)r M. Kébé, Directeur du Bureau d'Analyse Macro-
économique de l'institut Sénégalais de Recherche Agricole. Vice-président.

Mme M. Bondja, Fonctionnaire de Liaison du Cameroun, et Mr I. Flowers,
Fonctionnaire de Liaison du Lihéria, ont été les rapporteurs de la réunion.

L'Atelier a été animé par Mr l-l. Bettencourt. consultant du Programme DIPA.

L'ordre du jour (annexe 2) a été adopté. L'annexe 3 fournit la liste des documents
présentés lors de la réunion. Les documents sont ieproduits en annexe 4.

1 1. Le Secrétariat de la réunion a été assuré par le personnel du Programme DIPA.

Point 3 de l'ordre du jour: Actions entreprises suite aux recommandations de la 11ème
réunion des Fonctionnaires de Liaison

Les actions entreprises par le Programme DIPA Suite aux recommandations de la 11ème
réunion des Fonctionnaires de Liaison ont été présentées aux participants qui ont exprimé
leur totale satisfaction.

Point 4 de l'ordre du jour: Rapport d'avancement novembre 1997- septembre 1998

Le rapport d'avancement du Programme DIPA pour la période novembre 1997 -

septembre 1998 a été présenté par Mr B. Horemans, Chef d'équipe du Programme DIPA.
Durant les discussions qui ont suivi la présentation, les Fonctionnaires de Liaison ont
exprimé leur satisfaction quant à l'ampleur et à la qualité du travail réalisé par le
Programme durant la période couverte.

Des Fonctionnaires de Liaison ont décrit certaines activités de suivi entreprises dans leur
propre pays. Au Cameroun, par exemple, les associations de femmes transfoiiiiatrices et
commerçantes de poisson dont la création avait été facilitée par le Programme ont été
renforcées et le gouvernement a prévu de leur fournir une certaine assistance financière
lors de la prochaine année budgétaire.

Le Fonctionnaire de Liaison de la Sierra Léone a regretté que son pays n'ait pas
totalement bénéficié des actions du Programme en raison des troubles politiques dans son
pays. Il a cependant exprimé sa gratitude au Programme pour avoir facilité l'emploi
d'experts siérra léonais en Gambie lors de leur exil forcé. Il a également demandé
l'assistance du Programme pour la formation du personnel du Département des Pêches
dans le domaine des statistiques, notamment ARTFISH.
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II a été recommandé que l'étude des mauvaises pratiques de pêche réalisée au Nigéria soit
étendue à d'autres pays de la région et qu'une attention particulière Soit portée à la
destruction des mangroves, l'utilisation des pesticides dans les plans d'eau continentale
et la gestion intégrée des zones côtières.

Les Fonctionnaires de Liaison du Congo. de la République Démocratique du Congo et
du Gahon ont indiqué que les activités entreprises avec l'assistance du Programme ont
permis que le secteur des pêches et, en particulier, le sous-secteur artisanal reçoivent une
plus grande attention de la part des autorités politiques de leur pays.

Les participants ont exprimé leur satisfaction quant aux activités que le Programme a
menées dans le domaine des activités après-capture. Certains participants ont toutefois
suggéré que plus d'attention soit accordée à l'avenir aux activités de traitement du poisson
et aux aspects socio-économiques des activités des femmes.

INFOPECHE s'est réjoui de sa collaboration avec le Programme DIPA et exprimé sa
volonté de la poursuivre si un financement est obtenu pour continuer les actions du
Programme dans la région.

Point S de l'ordre du jour: Proposition de projet "Programme Ouest-Africain pour une
Pêche Artisanale Responsable"

Le Secrétariat a informé les participants que la proposition de nouveau projet régional
a été finalisée et transmise au Bureau Régional de la FAO pour l'Afrique pour examen
et transmission aux donateurs potentie's. Les participants ont, été également informés des
contacts informels pris par le personnel du Programme avec certains donateurs potentiels.

Point 6 de l'ordre du jour: Activités des Groupes de Travail multidisciplinaires en
planification des pêches artisanales

En Gambie, la réunion du Groupe de Travail, financée par le Programme DIPA, s'est
tenue avec succès en mai 1998. Les administrations gouvernementales et les ONG ont
produit un document de politique qui sera finalisé en décembre 1998 et soumis pour
approbation au Cabinet sous la dénomination de Déclaration de Tendaba.

Une réunion de ce type s'est tenue à São Tomé et Principe en août 1998. Cette réunion
a généré des infoiiiiations qui ont servi à formuler un plan de développement et
d'aménagement des pêches. Ce document sera intégré au Plan Directeur du secteur
agricole qui sera bientôt présenté aux bailleurs de fonds lors d'une Table Ronde.

i)eux autres réunions ont été programmées avant fin 1998 au Bénin et au Ghana. Les
participants ont exprimé leur soutien à la tenue de ce type de réunion de planification et
recommandé un suivi attentif sans lequel les résultats espérés ne pourront pas être
atteints.
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Certains participants ont estimé que les responsables politiques, notamment
gouvernementaux, devraient être associés à ces réunions afin de les sensibiliser quant au
rôle du secteur des pêches dans l'économie nationale et d'obtenir leur soutien pour le
développement du secteur.

Point 7 de l'ordre du jour: Expériences récentes en matière d'organisations socio-
professionnelles

Les expériences récentes en matière d'organisations socio-professionnelles au Gabon, en
Angola. en Gambie, au Cameroun et au Sénégal Ont été présentées.

Les panicipants Ont apprécié les progrès réalisés et examiné les contraintes rencontrées.
notamment pour la légalisation des associations de pêcheurs en Angola, la formation des
pêcheurs nationaux au Gahon et l'organisation des femmes en Gambie et au Cameroun.

Les représentants des deux principales organisations de pêcheurs du Sénégal. le Collectif
National des Pêcheurs Artisans du Sénégal (CNPS) et la Fédération Nationale des
Groupements d'Intérêt Economiques (FENAGIE- Pêche), ont présenté leur association
et remercié le Programme DIPA pour les actions de formation et les différentes études
dont ils ont bénéficié. Ils ont également insisté sur la nécessité pour les pêcheurs de s'unir
afin de résoudre leurs problèmes, bénéficier de l'assistance du gouvernement et renforcer
la coopération internationale.

Point 8 de l'ordre du jour: Formation à la Méthode Accélérée de Recherche Participative
(MARP)

La philosophie et les outils de la MARP ont été présentés par MM B. Houndékon et M.
Kuyateh, deux cadres-assistants du Programme DIPA. Cette méthode largement utilisée
dans le cadre de l'approche participative incite les agents d'encadrement à revoir leur rôle
et à se considérer de plus en plus comme des animateurs et des conseillers des
communautés de pêche artisanale.

Les participants ont apprécié le fait que les outils de la MARP permettent aux
communautés de pêche artisanale de valoriser et transmettre leurs connaissances. Le
recours à ces connaissances endogènes améliore certainement le processus
d'identification et de hiérarchisation des problèmes, ainsi que la recherche de solutions
réalistes et acceptables.

Ils ont également considéré que la MARP n'est pas une fin en soi mais doit permettre de
résoudre les problèmes concrets qui se posent aux communautés de pêche artisanale.
Dans ce contexte, une attention particulière devrait être accordée à la formulation de
micro-projets et à la recherche de leur financement.
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Point 9 de l'ordre du jour: Revue des systèmes institutionnels décentralisés d'épargne et
de crédit au Sénégal et au Ghana

En janvier 1998, une étude a été entreprise sur la Mutuelle d'Epargne et de Crédit de
Hann (MECH), à Dakar, Sénégal, pour développer des guides techniques pour renforcer
etiou créer des organisations intermédiaires entre les institutions bancaires et les
opérateurs de pêche.

Bien que la MECH, qui a une clientèle importante (68 - 95 % de la population de Hann).
ait été capable de mobiliser une épargne substantielle, d'accorder plus de 1.000 prêts. et
de couvrir ses coûts d'exploitation sans soutien financier extérieur, des améliorations
peuvent être envisagées. Ces efforts devraient se concentrer sur la levée des contraintes
internes et la mobilisation et gestion locale des ressources financières avant d'entreprendre
d'autres efforts pour canaliser des fonds extérieurs à destination du secteur des pêches
artisanales.

Une étude similaire a été entreprise au Ghana où les expériences du passé et la réduction
des stocks de poisson ont conduit à une perte de confiance de la part des institutions
finançant la pêche et les activités annexes. Cependant, bien que les services financiers
offerts au travers des organisations des pêche soient considérés comme utiles, ils ne
servent pas les besoins de tous les opérateurs de pêche de la même manière. De plus, les
montants nécessaires pour financer le fonds de roulement et renouveler l'investissement
sont encore loin des capacités financières des opérateurs.

En conséquence, avant d'accroître le nombre et le montant des prêts accordés par
l'intermédiaire des organisations de pêche, l'étude a recommandé que les opérateurs du
secteur soient formés en calcul et en simple comptabilité, que des efforts soient faits pour
réduire le taux d'impayés, et que le montant du crédit soit fonction des biens des
opérateurs de pêche.

A la suite de ces deux présentations sur les systèmes de crédit et d'épargne décentralisés,
les participants ont souligné que les institutions bancaires et les systèmes d'épargne et
de crédit plus décentralisés restent complémentaires, et que les deux types d'institution
devraient se concentrer sur ce qu'elles savent faire le mieux; que les caractéristiques des
conditions de travail et de vie des opérateurs de la pêche, y compris les systèmes
traditionnels d'épargne et de crédit, devraient servir de point de départ pour la conception
de systèmes d'épargne et de crédit bien adaptés aux besoins des opérateurs de la pêche
et que les stocks de poissons en voie de surexploitation ainsi que le manque d'équipement
et d'expérience de certains équipages rendent l'accès au crédit très difficile pour les
pêcheurs artisans.
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Point 10 de l'ordre du jour: Activités pilotes de formation en évaluation des problèmes liés
à l'environnement

Le Fonctionnaire de Liaison du DIPA pour la Gambie, Mr M. Njie, qui a participé à
l'atelier du DIPA tenu à Banjul sur l'évaluation participative des problèmes
environnementaux et des rejets dans les communautés de pêche artisanale, a présenté la
méthodologie appliquée, les résultats de cette évaluation et les solutions proposées. La
plupart des opérateurs interviewés au centre communautaire de pêche de Brufut ont
identifié les problèmes environnementaux majeurs tels que la distribution d'eau limitée.
le manque d'installations sanitaires (toilettes et poubelles), les conflits (sur les zones de
pêche et à terre), dépôts d'ordures, déforestation, non disponibilité de bois de chauffage.
pollution par la fumée, érosion du sol, déclin des ressources halieutiques. etc. Le suivi
des micro-projets et les solutions locales identifiées ont été confiés au comité de gestion
du Centre. Les résultats ont aussi démontré que la communauté ne peut pas traiter
aisément tous ces problèmes en raison du manque de connaissance des problèmes
environnementaux et de leur conséquence, et du manque de structure organisationnelle.
du manque de savoir technique et de moyens financiers. C'est pourquoi il y a un réel
besoin de collaboration avec d'autres institutions techniques

Le participant du Bénin à l'atelier de Banjul, Mr. P. Tohouégnon, a décrit l'évaluation
qu'il a conduite dans la communauté de pêche de Xwlacodji (Cotonou). En appliquant
la méthodologie apprise lors de l'atelier, il a travaillé avec les représentants des groupes
professionnels de la communauté, les spécialistes du secteur public et les ONG pour
l'identification des problèmes environnementaux. Les problèmes majeurs sont, entre
autres, les conflits sur les zones de pêche et à terre, l'érosion côtière, les difficultés
d'accès à l'eau potable, l'abondance des déchets solides et liquides, le manque de toilettes
et de sanitaires appropriés. Des solutions générales et locales à ces problèmes majeurs ont
été proposées et des micro-projets prioritaires ont été formulés.

Point 11 de l'ordre du jour: Formation en gestion des débarcadères de pêche artisanale

Dr J. Johnson a présenté les résultats de l'atelier organisé conjointement par le Programme
DIPA et le Département des Pêches de la FAO qui s'est tenu à Conakry du 20 au 25 juillet
1998 sur la participation des usagers dans la gestion des débarcadères. Dix-huit études de
cas portant sur la gestion des débarcadères ont été présentées conjointement par l'auteur
de l'étude et un représentant du débarcadère concerné. Les participants se sont ensuite
organisés en équipes qui se sont chacune attachées à étudier et conseiller un débarcadère
de Conakry géré par ses usagers.
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Les participants à l'atelier ont conclu que les différents débarcadères existants dans la
région présentent une grande variété de problèmes. Les gouvernements tendent à négliger
les besoins et points de vue du sous-secteur artisanal, contribuant ainsi à créer une
situation où les arrangements physiques et organisationnels sont souvent inadaptés aux
besoins des usagers des débarcadères. Il y a de graves problèmes liés à la mauvaise
organisation de l'utilisation de l'espace, les difficultés d'évacuation des déchets humains
et du poisson, le manque d'entretien des infrastructures existantes, le manque de certaines
infrastructures, les systèmes inadéquats de financement des coûts d'exploitation des
débarcadères, les questions de sécurité à terre et en mer, et les ambiguïtés et l'inefficacité
des structures de gestion.

Les usagers, ainsi que les fonctionnaires chargés de les assister, souffrent du manque de
compétences en organisation et en gestion. Les systèmes d'échange d'information sont peu
développés et les interventions sur les lieux de débarquement ne sont pas coordonnées.

Les participants à l'atelier ont recommandé de rechercher des solutions à ces problèmes
par l'intermédiaire de

- systèmes d'échange d'information et de coordination des activités;
- formation technique et en gestion pour les agents des pêches et les usagers impliqués dans

la gestion des débarcadères;
- confirmation d'un statut juridique clair pour les débarcadères et leur système de gestion;
- programmes locaux appropriés pour la sécurité en mer et la sécurité sur les sites de

débarquement.

Point 12 de l'ordre du jour: Formation en assurance qualité du poisson

Dans le cadre des activités de formation en technologie et Assurance Qualité du poisson,
Dr Y. Diei assistée du Dr A. Tall a présenté une communication sur l'atelier régional de
formation des formateurs en assurance qualité organisé du 9 au 20 février 1998 à Walvis
Bay (Namibie) au profit des pays anglophones et l'atelier national organisé à Dakar du
20 au 24avril1998.

Les deux ateliers ont été conjointement financés par le programme DIPA et le projet
FAO/DANIDA de formation en technologie du poisson et assurance qualité
(GCP/INT/609/DEN), assistés techniquement par INFOPECHE. L'atelier régional qui
a vu la participation de 31 participants de 17 pays, parmi lesquels 6 venaient de 4 pays
associés au DIPA (Gambie, Ghana, Liberia, Nigéria) a été supervisé par 9 experts
internationaux et un consultant local. Les cours et conférences sur le concept d'Analyse
des Dangers et Maîtrise des Points Critiques (ADMPC) ont été suivis de visite de 4
industries de pêche, hase de discussion et de travaux pratiques individuels, qui ont été
sanctionnés par un examen à la fin de l'atelier, afin d'évaluer le niveau des connaissances
acquises par les participants.

L' atelier national qui a réuni 32 participants a été animé par 3 experts internationaux et
2 consultants locaux. Du fait du niveau d'illettrisme de la plupart des participants, les
cours des experts étaient traduits en langue locale (wolof), ce qui a suscité beaucoup
d'intérêt de la part des professionnels et les aencouragés à participer activement.
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45, Les participants à la douzième réunion des Fonctionnaires de Liaison ont salué l'esprit de
coopération et d'initiative du Programme DIPA comme pionnier pour l'introduction de
I'ADMPC dans le secteur de la pêche artisanale.

Point 13 de l'ordre du jour: Utilisation des matériaux locaux dans la construction
des conteneurs isothermes

Dr Y. Dici a présenté les résultats de l'étude d'évaluation des matériaux isolants locaux
(copeaux de bois, fibres de coco), menée conjointement par le Programme I)IPA et la
Direction des Pêches du Bénin, en collaboration avec la communauté des pêches du port
de Cotonou.

Les résultats au cours de 6 mois d'utilisation indiquent que les matériaux locaux utilisés
sont moins chers et aussi efficaces du point de vue technique que les matériaux importés.
Les participants ont recommandé que les tests de suivilévaluation soient poursuivis, afin
de déterminer la durée de vie des conteneurs construits en matériaux isolants locaux en
prenant en compte les paramètres d'efficacité technique et non uniquement de l'altération
physique.

Point 14 de l'ordre du jour: Compte-rendu des activités des projets de pêche
artisanale associés au Programme DIPA

Le chef du projet de pêche artisanale de Yéji, Mr. L. I. Braimah, a partagé avec les
participants son expérience de la mise en oeuvre du projet intégré de développement des
pêcheries artisanales sur le Lac Volta. Il a décrit les activités de promotion du commerce
des tilapias frais, le développement des connaissances techniques dans une école
récemment ouverte, l'apprentissage du calcul et de la comptabilité de base, la promotion
des activités alternatives génératrices de revenus, la création d'organisations sociales, et
la réduction de la destruction de la couverture forestière. Il a informé les participants que
la construction du Centre Communautaire de Pêche est terminée à 80%. Le Projet a
également commencé à mettre en place des mécanismes pour la gestion des ressources
halieutiques en coopération avec le projet de "Renforcement des compétences dans le
sous-secteur des pêches" financé par la Banque Mondiale.

Mr K. Angaman, chef du projet de développement des pêches de la lagune Aby en Côte
d'Ivoire, a informé les participants des actions du projet en matière de construction
d'infrastructures (débarcadères, puits, marchés ruraux) et d'aménagement des ressources.
L'approche participative suivie par le projet a permis la mise en place de Comités
Villageois, l'acceptation par les pêcheurs d'une période de fermeture de la pêche aux
grands filets et le remplacement progressif des nappes de filet par d'autres ayant des
maillages plus grands. Il a informé les participants que depuis 1996 les données de
statistiques de pêche sont traitées avec le système ARTFISH. Il a remercié le Programme
DIPA pour avoir financé un voyage d'étude au Bénin d'un pêcheur et d'un encadreur ce
qui a beaucoup aidé à la sensibilisation des pêcheurs de la lagune Aby quant aux dangers
de la surexploitation des ressources.
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Mr. K. K. I)aho a décrit les résultats du projet de développement des communautés de
pêche de la zone Ouest - Nord-Ouest (WNW - AFCOD) de Sierra Léone avant les
interruptions des activités suite aux troubles politiques qui ont commencé en mai 1997.
Le programme de formation du projet dans les villages, la promotion de la gestion des
ressources naturelles, les programmes de formation dans les communautés de pêche, et.
l'octroi de crédit sont tous redynamisés après la normalisation des conditions de vie
intervenue au début de l'année. L'équipe de gestion du Projet a prévu de remettre le fonds
de roulement à un dépositaire légal à la fin du projet parce que la coopérative centrale
(CENACOOP) semble relativement peu outillée pour gérer un organe d'un niveau
supérieur..

Mr P. Konaté, responsable du projet de Kamsar en Guinée a fait l'historique du projet qui
a pour objectif d'accroître la production halieutique et d'améliorer les conditions de vie et
de travail des populations grâce à la construction et l'équipement de deux bases de pêche
à Kamsar et à Kacheck dans les lles Katrackt situées à quatre heures de mer de Kamsar,
Il a regretté que pour diverses raisons les deux bases ne soient pas encore opérationnelles.
Il a toutefois estimé que ceci témoigne d'une certaine prudence dans l'exécution du projet.
Il a, par ailleurs, informé les participants que le Comité de Gestion de Kamsar commence
à se mettre en place et que l'inauguration des bases devrait avoir lieu fin 1998.

Point 15 de l'ordre du jour: Atelier "15 années de développement intégré des pêches
artisanales en Afrique de l'Ouest: leçons retenues et
perspectives"

15.1 Organisations de pêche artisanale

Au moment où les administrations des pêches dans les pays de la région connaissent des
restrictions budgétaires, elles devraient jouer un rôle de "facilitateur" du développement
plutôt que directement de "développeur". Les organisations de pêche artisanale devraient
jouer un rôle plus important de partenaire et de participant actif dans leur propre
développement. Cependant, les participants ont noté que si cette volonté existe au sein des
administrations et des communautés de pêche, les aspects institutionnels sont inadéquats
et les relations entre elles devraient être améliorées.

Afin de mieux préparer les organisations à leur nouveau rôle, elles ont besoin d'être
reconnues par les autorités et aidées pour s'organiser en groupes socioprofessionnels à
qui pourraient être dévolues certaines fonctions jusqu'à présent réservées aux
administrations. Il a été noté que le Programme DIPA a facilité la formation de certains
groupes et les a aidés dans certaines fonctions. Il existe néanmoins un besoin de formation
en matière d'alphabétisation fonctionnelle et de calcul afin que ces groupes soient capables
de tenir leurs comptes, mieux comprendre leurs opérations et adapter à leurs propres
besoins les technologies appropriées. Le suivi des groupes existants devait être amélioré
afin d'assurer leur pérennité et une formation pratique devrait leur être dispensée lorsque
nécessaire.
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La formation des membres des communautés de pêche ainsi que l'établissement d'un
partenariat avec l'administration des pêches devrait aussi les préparer à s'impliquer dans
la co-gestion des ressources. Dans ce contexte certains participants ont suggéré de faire
référence aux expériences de la pêche continentale, par exemple au Bénin, où les Comités
de gestion des ressources ont été mis en place avec succès. Ils ont également suggéré
l'introduction d'activités alternatives génératrices de revenu afin de réduire la pression sur
les ressources halieutiques.

Malgré le désir des administrations d'aider les communautés à s'organiser et à se former,
on note une faiblesse générale des services de vulgarisation dans les pays de la région. Les
participants ont dès lors suggéré que ces services soient eux aussi renforcés afin de fournir
l'appui nécessaire sur le terrain. Ce besoin a été jugé important pour les communautés de
pêche artisanale où peu d'ONG sont présentes.

Les représentants des principales organisations de pêche sénégalaises ont remercié le
Programme pour les voyages d'études et les échanges qu'il a facilités dans la région et pour
l'invitation faite aux représentants des pêcheurs de participer aux réunions des
Fonctionnaires de Liaison et à certains ateliers thématiques. Ils ont exprimé le souhait que
ceci puisse se poursuivre et se renforcer si un nouveau projet voyait le jour. En attendant
ce nouveau projet, ils ont souhaité que les administrations des pêches encouragent les
échanges de concepts, méthodologies, technologies et les visites dans la région.

15.2 Planification du développement et de l'aménagement des pêches

L' approche participative a constitué un élément déterminant dans le processus de
planification qui s'est déroulé tant au niveau des communautés de pêche lors des actions
de formation à la MARP, qu'au niveau national avec les réunions des Groupes de Travail
Multidisciplinaires (GTM) en planification des pêches. Les participants ont apprécié le
fait que ces exercices de planification aient débouché sur la formulation de micro-projets
dans le cas de la MARP et de Plans d'action nationaux lors des GTM. Ils ont aussi noté
l'importance de l'implication des opérateurs de la pêche artisanale dans la collecte des
données sur le terrain. Ils ont estimé que ce travail devrait se poursuivre de manière à
permettre une appropriation effective des outils et méthodes mis à la disposition des
différents pays, méthodes et outils qui seront indispensables pour la mise en application
du Code de Conduite pour une Pêche Responsable.

L'atelier a noté que la MARP intègre les éléments suivants: l'information au niveau
village/communauté; les institutions villageoises/comm unautaires; les évaluations
techniques et le sens de la propriété communautaire. Les praticiens de la MARP, qui
valorise fortement le savoir des communautés de hase, considèrent que ces quatre
éléments devraient être pris en compte avant d'intégrer des apports externes. Les
partenaires au développement devraient considérer cet aspect important à tout moment
et à tous les niveaux.
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59 La planification du développement de la pêche artisanale suppose l'existence d'une
masse importante d'informations et de données de base, essentiellement fournies par les
études socio-économiques. les enquêtes cadres, les études coûts et revenus. etc. Les
participants ont estimé que les administrations des pêches devraient accorder dorénavant
une plus grande importance aux données de hase et que les guides méthodologiques
élaborés par le Programme f)IPA à cet effet constituent des outils adaptés dont
l'utilisation devrait aider à mieux comprendre la dynamique et le fonctionnement du
système pêche artisanale.

60. Les partïcipants ont reconnu le rôle important que le Programme DIPA a joué, en
collaboration avec le siège de la FAO. dans la formation en statistiques de pêche
artisanale. C'est pourquoi ils ont recommandé que la FAO les aide à poursuivre la mise
en place des systèmes statistiques de pêche basés sur ARTFISH dans l'attente du
financement d'un nouveau projet régional d'appui à la pêche artisanale.

15.3 Technologie de la pêche et du poisson

61 Les technologies introduites dans les communautés de pêche devraient avoir les
caractéristiques de technologies approprìées, ce qui implique qu'elles soient facilement
assimilables par les opérateurs, qu'elles soient culturellement acceptables et que leur coût
soit à la portée des destinataires. Une attention particulière devrait être accordée à la
maintenance et la capacité de réparation des équipements et à la promotion de l'utilisation
des matériaux locaux.

Les participants ont considéré que les cabestans manuels, conçus pour le halage des
pirogues, étaient bien adaptés aux conditions de travail existantes, et recommandé qu'ils
soient vulgarisés, à l'initiative des administrations, des associations professionnelles et des
opérateurs de pêche.

Ils ont souligné que la technologie appropriée en matière de pêche doit tenir compte de
la protection et de la gestìon responsable des ressources. Le recours à des techniques de
pêche non appropriées et nocives pour la préservation des ressources doit être interdit

64 En vue de protéger le milieu écologique, menacé par l'usage intensif du bois dans le
fumage de poisson, il a été recommandé qu'un effort soit développé dans le sens de
l'utilisation de l'énergie solaire dans le séchage du poisson.

65. Les participants ont aussi recommandé qu'il soit procédé à un inventaire des possibilités
existantes en Afrique en matière de production d'intrants pour la pêche artisanale. Ceci
afin de réduire la dépendance qui existe vis-à-vis de l'extérieur et éventuellement de
réduire les coûts de production.

12 Rapport Technique du DIPAN° 135



15.4 Mécanismes institutionnels mis en place par le Programme DIPA

Les principaux mécanismes mis en place par le Programme ont été présentés par le
Secrétariat. Il s'agissait des Fonctionnaires de Liaison et de leur réunion annuelle, des
Cadres-assistants, de la Lettre du DIPA, des voyages d'étude au sein de la région, des
Groupes de Travail sur les besoins et la disponibilité en capitaux, sur les coûts et revenus,
et sur le rôle des femmes.

Durant les discussions qui ont suivi, les participants ont unanimement considéré que ces
mécanismes ont joué un rôle essentiel dans la bonne exécution du Programme DIPA et
dans le sentiment d'appartenance qu'il a généré dans les pays de la région. De plus, ils ont
considéré que tous ces mécanismes devraient être reconduits, renforcés et améliorés si un
nouveau Programme régional d'appui à la pêche artisanale se mettait en place.

68, L'importance du rôle des Fonctionnaires de Liaison a été souligné, en particulier leur
impact dans la sensibilisation des autorités politiques nationales. Afin de renforcer leur
responsabilisation, ils ont recommandé de préparer un plan de travail annuel et de faire
rapport lors de leur réunion annuelle. Il a cependant été recommandé de les doter de
certains moyens de communication et de fonctionnement. Ainsi, le recours au courrier
électronique pourrait faciliter les échanges entre eux et le Programme, ainsi qu'au sein des
Groupes de Travail qui pourraient être constitués. Les participants ont, par ailleurs,
recommandé que, siles moyens financiers le permettaient, un représentant par pays des
organisations nationales de pêche soit invité à la réunion annuelle des Fonctionnaires de
Liaison.

La création de la fonction de Cadre-assistant du DIPA, qui combine reconnaissance d'une
expertise spécifique et formation continue, a été unanimement appréciée. Le Programme
a réussi à atteindre une masse critique en termes d'expertise régionale qui devrait être
élargie. Les participants ont recommandé de constituer un répertoire de Cadres-assistants
du DIPA. Ils ont cependant considéré que les conditions d'emploi devraient être revues
à l'avenir afin de prendre en compte le coût de la vie dans les pays où ils sont appelés à
travailler.

Les participants ont soulìgné l'utilité des voyages d'étude qui, chaque fois que justifié, ont
associé des agents de l'administration des pêches et des opérateurs de la pêche artisanale.
Cette pratique a eu des effets multiplicateurs qui ont fortement aidé à renforcer la
conscientisation des populations locales et à les impliquer durablement dans les actions de
l'administration des pêches.

Les participants ont jugé que la Lettre du DIPA, qui est largement diffusée, constitue un
instrument irremplaçable de partage d'expériences et d'informations au sein de la région
et même au-delà. Ils ont toutefois reconnu qu'à l'avenir, si un tel outil était maintenu au
sein d'un nouveau projet, leur contribution personnelle dans la rédaction des articles
devrait être sensiblement accrue et des rubriques spécifiques envisagées.

En ce qui concerne les Groupes de Travail, les participants ont considéré que le fait qu'ils
associent des experts régionaux du secteur des pêches et des experts d'autres secteurs
constitue une source d'enrichissement réciproque.
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Point 16 de l'ordre du jour: Divers

73 Mr N, MacPherson, Conseiller Principal en matière de pêche et de ressources aquatiques
du Département pour le Développement International (DFID) du Royaume-Uni a assisté
à la réunion. Il a indiqué que suite au changement de gouvernement au Royaume Uni.
DFID met en place un nouveau mécanisme de financement basé sur des initiatives
thématiques à développer par l'intermédiaire de structures régionales. Dans ce cadre, une
priorité identifiée par DFJD est le soutien à la mise en application du Code de Conduite
pour une Pèche Responsable en Afrique sub-Saharienne afin de réduire la pauvreté des
populations de ces pays selon une approche de développement intégré. Dans ce contexte,
sa présence visait à examiner dans quelle mesure le Programme DIPA peut représenter
une structure appropriée pour canaliser ce type dassistance. Il s'est dit très favorablement
impressionné par l'organisation mise en place par le Programme et a assuré les participants
qu'il en ferait rapport à son administration.

74. Le Secrétariat a remercié les Fonctionnaires de Liaison pour leur rapport annuel sur l'état
du secteur de la pêche artisanale dans leurs pays respectifs. Ces rapports seront
photocopiés et envoyés aux Fonctionnaires de Liaison dans leur forme originale.

75 Le Gouvernement du Senegal a été remercié pour son hospitalité. Les participants à la
réunion ont en particulier exprimé leur appréciation de la visite de terrain qui leur a permis
de mieux connaitre les conditions de vie et de travail des pêcheurs artisanaux de Kayar.

Les Fonctionnaires de Liaison ont remercié les représentants des communautés de pêche,
les personnes ressources et les responsables des projets associés au Programme DIPA
pour leur précieuse contribution aux travaux de la réunion et de l'Atelier.

Les participants ont remercié la FAO, le Programme DIPA et DANIDA pour la bonne
organisation de la réunion et leur soutien continu au secteur de la pêche artisanale en
Afrique de l'Ouest.

Vu son impact très positif dans la région, les Fonctionnaires de Liaison ont réitéré leur
soutien au Programme DIPA et demandé à la FAO et à tous les bailleurs de fonds
intéressés par la mise en application du Code de Conduite pour une Pêche Responsable
et la réduction de la pauvreté dans les communautés de pêche artisanale en Afrique de
l'Ouest de bien vouloir leur fournir l'assistance technique et financière nécessaire pour
consolider et renforcer les acquis obtenus par le Programme dans les pays de la région

Point 17 de l'ordre du jour: Adoption du rapport

Les Fonctionnaires de Liaison ont adopté le présent rapport et demandé au Secrétariat de
bien vouloir assurer sa finalisation et procéder à sa distribution.

Point 18 de ('ordre du jour: Clôture de la réunion

La douzième réunion des Fonctionnaires de Liaison du Programme DIPA a été déclarée
close par M. Kébé Directeur du Bureau d'Analyse Macro-économique de l'Institut
S énégalaìs de Recherche Agricole.
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SECTION 2

ANNEXES
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Annexe 2

Ordre du jour de la réunion

Dimanche 27 septembre

Arrivée des participants
Lundi 28 septembre

09.00 Enregistrement des participants

10.00 Ouverture de la session

Discours du Représentant de la FAO au Sénégal

Ouverture par le Ministre de l'Economie et des Transports
Maritimes

Election du Président et de deux Rapporteurs

Actions entreprises suite aux recommandations de la onzième
réunion des Fonctionnaires de Liaison

Revue du Rapport d'avancement du DIPA, de décembre 1997 à
septembre 1998

Position des donateurs vis-à-vis de la proposition de projet
"Programme Ouest-africain pour une Pêche Artisanale
Responsable"

13.00 Déjeuner

14.30-18.00 Activités des Goupes de Travail multidisciplinaires en planification
des pêches artisanales en Gambie, au Ghana, au Bénin et à São
Tomé et Principe

Expériences récentes en matière d'organisation socio-
professionnelle au Gabon, en Angola, en Gambie, au Cameroun et
au Sénégal

Mardi 29 septembre

08.30 Revue des systèmes institutionnels décentralisés d'épargne et de
crédit au Sénégal et au Ghana

Activités-pilotes de formation en évaluation des problèmes liés à
l'environnement au Bénin, au Ghana et en Gambie
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13.00 Déjeuner

14.30-18.00 Formation en Assurance Qualité et utilisation des matériaux locaux
dans la construction des conteneurs isothermes

Compte-rendu des activités de projets associés au Programme:
AFCOD, Yeji, Kamsar et Lagune Aby

Divers

Mercredi 30 sepembre

08.30 Atelier sur "15 années de développement intégré des pêches
artisanales en Afrique de l'Ouest: leçons retenues et
perspectives"

13.00 Déjeuner

14.30-18.00 (suite)

Jeudi i octobre

08.30 Atelier sur "15 années de développement intégré des pêches
artisanales en Afrique de l'Ouest: leçons retenues et
perspectives" (suite)

13.00 Déjeuner

14.30-18.00 Synthèse

Vendredi 2 octobre

09.00 Visite de terrain à Kayar

Samedi 3 octobre

10.00 Adoption du rapport

Départ des participants
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SECTION 3

DOCUMENTS DE TRAVAIL

SOUMIS AUX PARTICIPANTS
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LISTE DES DOCUMENTS

Rapport de la onzième reunion des Fonctionnaires de Liaison

Actions entreprises suite aux recommandations de la onzième rCunion

Rapport davancement du DIPA. de décembre 1997 à septembre 1998

Troisième phase du Programme DIPA: Analyse des résultas et contraintes
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Rapport de la Onzième Réunion des Fonctionnaires de Liaison du DIPA

Point i de l'Agenda : Ouverture de la session

La onzième réunion des Fonctionnaires de Liaison du Programme pour le Développement
Intégré des Pêches Artisanales (DIPA) en Afrique de l'Ouest, ainsi que l'Atelier sur les
aspects socio-économiques de la pêche artisanale en Afrique de l'Ouest, se sont tenus du
1 7 au 2 1 novembre 1 997 à l'hôtel Sawa à Douala, à l'invitation du Gouvernement du
Cameroun.

Au nom du Directeur Général de la FAO, Mr: J. Diouf, et de l'Assistant Directeur Général
pour le Département des Pêches, Mr. M. Hayashi, le Représentant de la FAO au
Cameroun, Mr. N. Dazogbo, a rappelé le rôle essentiel du poisson pour la sécurité
alimentaire des populations d'Afrique de l'Ouest. Il a insisté sur la nécessaire mise en
oeuvre du Code de Conduite pour une Pêche Responsable adopté par la Conférence
Générale de la FAO en 1995 et salué la proposition de Projet préparée par le Programme
DIPA et destinée à assister les pays de la région à le mettre en oeuvre qui sera discutée
lors de la réunion. Il a exprimé le souhait que des bailleurs de fonds, convaincus par
l'approche participative adoptée par le Programme, adhèrent à cette proposition et
assurent ainsi la continuité de l'assistance à la pêche artisanale Ouest Africaine une fois le
Programme DIPA arrivé à terme en décembre 1998. Il a enfin assuré les pays de la région
de l'appui de la FAO pour le développement durable des communautés de pêche artisanale
des pays de la région.

3. La onzième réunion des Fonctionnaires de Liaison a été déclarée ouverte par le Ministre
de l'Elevage, de la Pêche et des Industries Animales, Dr. Hamadjoda Adjoudji. Le Ministre
a souligné l'importance de la pêche artisanale en terme de sécurité alimentaire, d'emploi
et de contribution à la croissance économique. Il a exprimé son appréciation de l'approche
intégrée et participative du Programme DIPA, ainsi que le recours systématique aux
compétences locales. Il a sollicité le soutien des donateurs internationaux afin que les
activités du Programme puissent se poursuivre au-delà de sa troisième phase.

Le Ministre a également souligné la pertinence du thème choisi pour l'atelier, "Aspects
Socio-Economiques de la Pêche Artisanale en Afrique de l'Ouest". Il a remercié la FAO
pour son assistance continue aux pays de la région et DANIDA pour son assistance
financière au Programme DIPA.

Les délégués de 19 pays sur les 20 associés au Programme DIPA ont participé à la
onzième réunion des Fonctionnaires de Liaison. Le délégué du Congo n'a pas pu assister
pour des raisons logistiques. La liste des participants est donnée en annexe I. La
participation a été élargie pour inclure les invités à l'atelier sur les aspects socio-
économiques de la pêche artisanale en Afrique de l'Ouest.
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Onze membre des groupes de Travail du Programme DIPA sur le róe des femmes, les
besoins et la dtponibilité en capital et les études des coûts et revenus e: pêche artisanale,
ainsi que quatre pêcheurs, dont une femme, ont participé à la réunion

Point 2 de l'Agenda Adoption de ¡'Agenda

7. Dr. J-C. NjocL Directeur des Pêches du Cameroun, a été élu à l'unanmité Président de
la réunion avec Mr. K. Katsongo de la République démocratique du Thngo et Mr. O.
Adebiyi du Nigeria comme rapporteurs.

L'Atelier a éte animé par Mr. Turay, Economiste à l'Université d Sierra Leone à
Freetown, et N.r. A. Jallow, Socio-Economiste du DIPA.

L'agenda (anne 2) a été adopté. L'annexe 3 fournit la liste des documents présentés lors
de la réunion. fs documents Sont reproduits à l'annexe 4.

1 ft Le Secrétariat :e la réunion a été assuré par le personnel du Programne DIPA.

Point 3 de ¡'Agenda Actions entreprises suite aux recommandatnns de la 10ème
Réunion des Fonctionnaires de Liaison

Les actions ertreprises par le Programme DIPA suite aux recormandations des
Fonctionnaires ce Liaison lors de leur 10ème Réunion ont été présentées aux participants
pour commentare. Les Fonctionnaires de Liaison ont exprimé leur i;tale satisfaction
concernant les ations de suivi.

Point 4 de ¡'Agenda Rapport d'avancement - décembre 1996 - novembre 1997

Le rapport d'aancement a été présenté par Mr. B. Horemans, Cief d'Equipe du
Programme DPA qui a remercié les nombreux partenaires ayant cllaboré avec le
Programme et facilité l'exécution du programme de travail pour 1'anrie en cours. Il a
également soulicné les raisons pour n'avoir pas exécuté comme prévu cuelques activités
planifiées pour q97

La satisfaction exprimée par l'ensemble des participants quant à l'assisunce du DIPA en
1997 est unanime. Quelques Fonctionnaires de Liaison ont expliqué corrcien les activités
menées à bien s:nt utiles pour leurs pays, et souligné les besoins comp.ementaires pour
renforcer les acuis. Ils ont aussi remercié le Programme pour avoir as;sté leur pays en
répondant favorthiement à certaines requêtes additionnelles en cours d ainée.

Le Directeur des Eêches et Fonctionnaire de liaison du Bénin a mentionné :omme exemple
positif de l'assistaice du DIPA, la revue sectorielle des pêches artisanaIe dans son pays.
Cette revue ayait impressionné ses collègues du même Ministère, le Département de
l'Elevage a exprmé le souhait de voir un travail semblable entrepris pou son secteur.
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Le Libéria a exprimé son regret pour n'avcìr pas pu bénéficier de l'assistance du DIPA en
1997, et a fait une requête pour inclure on pays dans le plan de travail pour 1998. Le
développement présent de la politique et ces activités en faveur de la pêche artisanale est
considéré comme un effort d'après-gue-e pour la renaissance du développement des
pêches, dans lequel il souhaiterait la particpation du DIPA, Une requête spécifique pour
la formation des cadres de I'administratícr des pêches a été exprimée.

Le Ghana apprécie la collaboration du DIPA avec le projet de Yeji et souhaiterait
renforcer lassistance du Programme lors e futures activités.

Point S de l'Agenda : Equipes Nationais d'Appui et de Conseil pour les Pêches
Artisanales au Caneroun et au Sénégal

Le Senegal et le Camneroun ont releve que l'information disponible sur les pêches
artisanales dans leurs pays respectifs, net pas utilisée de manière appropriée. Ceci a
conduit à l'organisation d'une réunion de le:uipe nationale d'appui et de conseils financée
et assistée techniquement par le DIPA OL partager l'information avec les planificateurs
et autres décideurs du secteur des pêche Lors des deux réunions, les participants ont
identifié les problèmes du sous-secteur, cefini des objectifs concrets et sélectionné des
solutions possibles pouvant être menées à hen grâce à des activités qui ont été identifiées.

Ces réunions ont aidé la Direction de Pêches du Cameroun et la Direction de
l'Océanographie et des Pêches du Sénéga! définir leur rôle respectif comme facilitateurs
de développement et non plus de dévelo:oeurs ainsi que prévu initialement dans leurs
politiques.

Le Chef d'Equipe du DIPA, en clarifiant celains aspects des objectifs de ces réunions, a
rappelé aux participants que certaines condi:uns sont requises pour organiser une réunion
de cette équipe dans un pays associé. Ce snt: la volonté politique du gouvernement en
faveur d'une planification participative, la :isponibilité d'une information appropriée sur
la pêche artisanale, la disponibilité de ressources humaines, la volonté des autorités
d'assurer le suivi des recommandations.

Les participants ont souligné le caractère a:oroprié de ces rencontres pour leurs propres
conditions de travail dans le développeme:t des pêches artisanales. En conséquence, ils
ont fermement recommandé que cette acti té soit poursuivie par le Programme.

Point 6 de l'Agenda : Examen du Plan dt rravail proposé pour la période janvier -
décembre 1998

2 1. Le Plan de Travail pour 1998 a été prépare et approuvé selon la méthodologie adoptée
lors de la 7ème Réunion des Fonctionnaire de Liaison. Il repose sur deux grands axes
la consolidation des acquis et la préparatio: de certaines méthodologies destinées à être
utilisées dans le cadre de la mise en oeLre du Code de Conduite pour une Pêche
Responsable
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Le Programme de Travail proposé a été discuté. Sur la base des commentaires, requêtes
et amendements des Fonctionnaires de Liaison, la philosophie, la structure et les priorités
ont été approuvées après inclusion de quelques modifications.

Point 7 de l'Agenda: Présentation du Code de Conduite pour une Pêche
Responsable

Mr. J. Prado du Service de Technologie de la Pêche (FlIT), Département des Pêches de
la FAO a rappelé l'historique du développement du concept de Pêche Responsable et du
Code de Conduite. Il a présenté brièvement le contenu du Code et, en particulier, les
éléments concernant plus directement les pêches artisanales en Afrique de l'Ouest. Ensuite,
Mr. J. Johnson (FlIT) a présenté le programme de formationlvulgarisation TRAINFISH
en cours d'élaboration au Département des Pêches de la FAO et qui vise à assister les pays
membres dans la diffusion et la mise en application du Code de Conduite.

Mr. O. Adebìyi a indiqué que le Nigéria reconnaît l'importance du concept de Pêche
Responsable. Pour assurer son succès, des mesures d'aménagement et une législation ont
reçu une grande priorité et ont été mises en place au Nigéria. Il a également souligné les
difficultés à travailler avec les communautés de pêche dispersées et souvent difficilement
accessibles.

Suite à la remarque du délégué de Mauritanie qui a souligné l'interaction entre les flottes
artisanales et industrielles, celles-ci étant souvent étrangères, Mr J. Prado a présenté
brièvement les recommandations du Code à l'égard des opérateurs de bateaux et les
responsabilités des Etats du pavillon en ce qui concerne la pêche responsable.

Les Fonctionnaires de Liaison ont rappelé que lors des discussions préliminaires pour
l'élaboration du Code de Conduite, les pays en voie de développement avaient soulevé la
question des moyens financiers nécessaires à sa mise en application. Les fortes pressions
internationales pour la protection de l'environnement et le développement durable du
secteur laissent espérer que des financements extérieurs seront disponibles.

Le Fonctionnaire de Liaison de São Tomé et Principe a attiré l'attention des participants
sur les responsabilités des commerçants de poisson lorsqu'il y a, par exemple,
commercialisation de poissons immatures. L'importance des pratiques responsables en
matière de commerce du poisson a été relevée.

Concernant la diffusion des concepts de Pêche Responsable et du Code de Conduite dans
les milieux professionnels, les Fonctionnaires de Liaison ont recommandé de commencer
par identifier les mauvaises pratiques de pêche. Ils ont, par ailleurs, insisté sur la nécessité
d'une approche participative pour la mise en oeuvre du Code. Ils ont estimé, à cet égard,
que la stratégie et l'expérience du Programme DIPA qui prône les échanges de la base au
sommet et du sommet à la base devraient être pleinement utilisées.
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Point 8 de l'Agenda : Proposition de Projet "Programme Oiest-Africain pour une
Pêche Artisanale Maritime Responsahe"

La troisième phase du Programme DIPA venant à échéance en de:embre 1998, Ia mission
dévaluation qui s'est déroulée en décembre 1996 a recommané que soit préparée dès
1997 une proposition de projet visant à assurer la continuité de l'Lopui régional à la pêche
artisanale en Afrique de l'Ouest. L'ébauche d'un tel document de projet a été présentée par
le Secrétariat. La philosophie du projet, ses objectifs, les résuItat attendus et les activités
envisagées ont été décrits.

Les Fonctionnaires de Liaison ont exprimé leur satisfacticn quant à l'approche
participative adoptée pour la préparation de ce document de proet et estimé qu'il reflète
bien les préoccupations des pays de la région en ce qui concerne 1 stratégie à suivre pour
mettre en oeuvre le Code de Conduite pour une Pêche Resp nsable dans le secteur
artisanal. ils ont recommandé que le document final mette clairenent en valeur les acquis
du Programme DIPA et indique leur importance pour la réussi:e de ce nouveau projet
moyens financiers.

Les participants ont noté que le secteur de la pêche est un tout e qu'il est nécessaire que
les recommandations du Code soient aussi appliquées au sous-se:teur industriel afin que
les bénéfices escomptés de sa mise en oeuvre dans le sous-secteur irtisanal soient atteints.
Ils ont souhaité, à cet égard, que la proposition de projet régional your l'aménagement des
pêches en Afrique de l'Ouest soumise à l'Union Européeme par la Conférence
Ministérielle reçoive un avis favorable.

Les participants ont insisté pour que le document final mette e valeur la collaboration
attendue du projet avec d'autres programmes d'assistance à la peche dans la région afin
d'éclairer les effets de synergie.

La pêche continentale jouant un rôle essentiel dans la sécurité alimeitaire de plusieurs pays
de la région, ceux-ci ont demandé que le document de projet ne limte pas (es interventions
attendues pour la mise en oeuvre du Code au seul sous-secteur de a pêche maritime, mais
le généralise à l'ensemble du secteur des pêches artisanales.

34 Les Fonctionnaires de Liaison ont relevé l'importance de la commLnication en matière de
vulgarisation. Ils ont donc recommandé que le documeni de projet incorpore
spécifiquement des activités d'appui aux pays associés afin qu'ils Tuissent développer des
outils de communication appropriés à la diffusion du Code d Conduite auprès des
communautés de pêche.

35 Les Fonctionnaires de Liaison ont confié au Programme DTPA la reponsabi1ité de finaliser
te document de projet et demandé à la FAO de rechercher activement les financements
nécessaires à sa mise en oeuvre.
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Point 9 de l'Agenda Expériences personnelles des participants

Mme. M. Onabanjo du Nigéria a présenté son expérience en matière de crédit, de
développement communautaire, de vulgarisation et de technologie des pêches au sein du
projet de développement des pêches artisanales PNUDIFIDA. La composante crédit de
ce projet consiste en des prêts aux hommes et femmes des communautés de pêche. Les
taux de remboursement sont encourageants. Le développement de l'infrastructure
communautaire villageoise concerne les écoles, cliniques, approvisionnement en eau,
hygiène et toilettes publiques, etc. La composante de vulgarisation et de technologie a
promu le four Chorkor pour le fumage du poisson et a introduit le moteur hors-bord du
type "long-tail".

Mme. N. M. Moctar a présenté les activités de la jeune ONG, "Mauritanie 2000". Ces
activités incluent la préparation d'un inventaire des associations de pêcheurs et
coopératives de femmes dans les pêches artisanales. Une étude a été entreprise sur les
priorités des hommes et des femmes dans le développement des pêches artisanales, dans
l'éducation et la formation des femmes. Jusqu'à ce jour, les activités ont été financées par
la Représentation de la FAO en Mauritanie, l'UNICEF et NOVIB (une ONG Hollandaise).
Le Programme DIPA fournit une assistance pour la formation des femmes dans le
traitement du poisson.

Mr. L. Braimah, coordonnateur du Projet de pêche artisanale de Yeji au Ghana, a informé les
participants des activités en cours. II s'agit d'activités alternatives génératnces de revenus, et
d'activités de développement des pêches. En effet, étant donné la surpêche et la baisse des
revenus, la plupart des opérateurs de la pêche ressentent l'urgence dactivités complémentaires
génératrices de revenus hors du secteur de la pêche. Dans ce contexte, le projet a démarré des
activités telles que l'élevage d'exargots, culture de champignons, sériculture, la teinture,
production de cosmétiques et de savon. Le projet a aussi collaboré avec l'autorité responsable
de la Rivière Volta dans un programme de reboisement et avec la Direction des Pêches dans
l'évaluation des stocks du lac Volta.

Mr. K. Angaman, coordonnateur du projet de développement des pêches de la lagune Aby en
Côte d'ivoire, a décrit les résultats relatifs à la gestion des ressources. Les pêcheurs de la
lagune ont décidé de réduire volontairement la longueur de leurs sennes de plage afin de se
conformer à la décision de changer le 1/3 de leur filet de la maille 14 mm de côté en maille 20
mm de côté. Ainsi 32 dans 35 filets en usange ont changé plus du ½ de la longueur de leur
filet.

Mr. F. A. Camara de Guinée a fait le point sur les projets de développement des pêches à
Kamsar et à Kaback. Le Centre Conmiunautaire de Pêche de Kamsar a été inauguré en octobre
1997. Le gouvernement espère obtenir un financement extérieur pour consolider les acquis des
premiers projets à Kaback.
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41 Mr A. Amoussougbo, un pêcheur béninois opérant au Cameroun, qui a participé à l'étude du
lHogramme DIPA sur les coûts et revenus, a souligné l'importance de la restitution des
isultats des études aux pêcheurs. Il a également souligné qu'une meilleure attention doit être
accordée à l'épargne et à Ia gestion des petites entreprises des pêcheurs artisans.

'(me. T. Ngiamba, femme pêcheur de crevettes à Kribi au Cameroun a souligné le besoin
diiméliorer la technologie traditionnelle de la pêche à la crevette en rivière.

S1on Mr. L. A. Ndoubé, pêcheur à Kribi, les principaux problèmes rencontrés sont le
fnancement de l'équipement, la gestion des fonds, la difficultés de glace, et le manque
dnstallation de stockage.

Point 10 de l'Agenda Atelier sur les Aspects Socio-économiques de la Pêche Artisanale
en Afrique de l'Ouest

liepuis 1994, le Programme DIPA a mis en oeuvre des Groupes de Travail sur les besoins et
1 disponibilité en capital, les études sur les coûts et revenus, et le rôle des femmes dans la
piche artisanale en Afrique de l'Ouest. Les membres de ces Groupes de Travail ont conduit
GS études sur les besoins et la disponibilité de capitaux, les politiques fiscales, l'utilisation des
revenus des armateurs, l'épargne et le crédit au Ghana et au Sénégal; les coûts et revenus des
mités de pêche dans neuf pays; et les coûts et revenus de la transformation et la
cmmercialisation du poisson au Nigéria, en Guinée et en Côte d'Ivoire. Les rapports de ces
endes et le document technique du Programme DIPA sur les implications des subventions à
la pêche artisanale ont constitué les documents de travail de l'atelier.

rès une brève présentation par le Secrétariat des études sur les besoins et disponibilité en
capital dans les pêches artisanales comme fondement des études précitées, le modérateur de
laelier, Mr. A. Jallow, socio-économiste du DIPA, a expliqué la méthodologie développée par
L Programme et utilisée pour l'étude sur les coûts et revenus.

Ls études sur les coûts et revenus en Guinée, au Ghana et au Sénégal ont été présentées par
Li coordonnateurs nationaux de ces études. Ils ont tous révélé, d'après leurs résultats, que la
piche artisanale est profitable et qu'il y a la possibilité pour les pêcheurs d'épargner. Ils ont
ealement démontré l'importance des coûts du carburant et de la diminution des ressources
htheutiques sur les profits à tirer des opérations de pêche artisanale.

Ls résultats des études sur l'utilisation des revenus des propriétaires au Ghana et au Sénégal
ot démontré que, généralement, les pêcheurs artisans réalisent des profits et doivent pouvoir
c:uvrlr leurs coûts fixes et variables. Il a été également démontré que les problèmes des
a-mateurs sont un manque de connaissance dans la gestion de leur entreprise de pêche,
ntamment pour économiser en prévision de la basse saison et du remplacement de
lquipement ainsi qu'une confusion entre les revenus personnels et ceux du capital.

48 Ls études sur les coûts et revenus des transformatrices et des commerçantes de poisson au
!éna. en Côte d'ivoire et en Guinée ont montré que la rentabilité de la transformation et de
ft ommercia1isation du poisson est élevée et dépend des espèces de poisson utilisées, du degré
d transformation, de l'approvisionnement en poisson, de l'accès aux marchés et de la
t:hnologie utilisée. En dehors du fait qu'elles dépensent leurs revenus pour l'entretien de la
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maison et les obligations sociales telles que la nourriture, l'éducation, l'habillement et les
cérémonies, les femmes réinvestissent une part significative de leurs bénéfices dans la pêche
et les activités connexes. L'épargne et les contributions à diverses associations informelles
aident les femmes à contrôleur leurs revenus et leurs dépenses.

Le Programme DIPA a identifié des subventions dans les politiques de développement de la
pêche artisanale de quelques pays de la région. Celles-ci prennent principalement la forme
d'exemption de taxes sur le carburant, les filets de pêche et les moteurs hors-bord. L'étude sur
la politique fiscale conduite au Sénégal montre que les subventions du carburant et du matériel
de pêche ont été introduites pour motoriser le unités de pêche et améliorer les conditions de
travail des pêcheurs. Cependant, le niveau d'exploitation actuel des ressources rend les
subventions inadéquates. Mais le fait de les enlever affecterait les revenus et causerait des
problèmes sociaux. Au Ghana, la subvention du carburant a été introduite en 1992 et retirée
en 1994. Durant cette période, on a assisté à une forte hausse de la consommation de carburant
qui n'est pas comparable de la consommation de carburant qui n'a pas entraîné une hausse des
débarquements. En conséquence, on présume que cet avantage a été mal utilisé.

Les études réalisées au Sénégal et au Ghana sur le crédit et l'épargne décrivent les systèmes
institutionnels de crédit dans ces deux pays. Elles confirment la nécessité d'un crédit
institutionnel pour la pêche artisanale vu l'importance des coûts d'investissement qui ne peuvent
pas être entièrement satisfaits par le crédit informel. Néanmoins, des considérations de crédit
adopté doivent être pris en compte dans le crédit à la pêche artisanale, à cause des
caractéristiques de ce sous-secteur, telles que le risque propre à la pêche les variations
saisonnières de la production et la migration des pêcheurs. Ces mesures particulières doivent
notamment concerner le niveau de l'apport personnel, le différé et la durée de remboursement.

Les présentateurs des études socio-économiques ont été vivement remerciés pour la qualité de
leurs documents et de leurs exposés illustrés par des supports visuels.

Les participants ont apprécié les méthodologies utilisées lors de la réalisation des études
présentées lors de l'atelier. fls ont, en particulier, apprécié que les membres des communautés
de pêche aient été étroitement associés à la collecte et à l'analyse de l'information. Ils ont
cependant estimé que les enquêtes sur l'utilisation des revenus des transformatrices et
mareyeuses auraient tiré profit d'une couverture sur 12 mois afin de prendre en compte les
variations saisonnières.

53 Les représentants des pêcheurs ont confirmé les résultats des enquêtes de coûts et revenus. Ils
ont insisté sur la nécessité de l'épargne en raison du caractère saisonnier de leur activité. Ils ont
exprimé le souhat d'être formés en simple comptabilité et à la gestion de petites entreprises
afin de tirer profit de l'exploitation de leur unité de pêche et de faire face à leur éventuelle
obligation vis-à-vis des banques.

54. Le représentant de l'Angola a indiqué qu'un programme d'enquêtes sur les coûts et revenus en
pêche artisanale va bientôt démarrer dans son pays. Il a demandé, dans ce cadre, de pouvoir
bénéficier de l'expérience des pays de la région qui ont introduit avec succès les carnets de
notes pour l'enregistrement par les armateurs eux-mêmes de leurs dépenses et revenus.
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Ayant constaté que dans une situation de libre accès à la ressource, ce qui est le cas dans tous
les pays de la région, les subventions des intrants conduisent à terme à la surexploitation des
ressources halieutiques, les participants ont recommandé que les pêcheurs soient clairement
informés des objectifs et de la durée limitée de ces subventions lorsqu' elles se révèlent un
instrument approprié de développement.

Les participants ont noté que des instruments plus appropriés que les subventions sont
disponibles et pourraient être utilisés pour le développement et l'aménagement des pêches
artisanales. Il s'agit, notamment, des améliorations technologiques (moteur hors-bord diesel,
dispositif de concentration du poisson (DCP), carburant amélioré, etc.), l'utilisation plus
rationnelle des outils de production, la construction des infrastructures nécessaires, une
meilleure gestion des unités de pêche et des ressources halieutiques.

Les pêcheurs présents ont confirmé leur méfiance à l'égard des institutions bancaires en raison,
notamment, de la perte de leur épargne lors de la faillite de certaines d'entre elles. Ils ont, par
ailleurs, exprimé leur volonté d'épargner et décrit les systèmes informels qu'ils utilisent comme
les tontines, les coopératives d'épargne et de crédit, et les caisses de proximité.

La nécessité d'organismes intermédiaires entre les institutions bancaires et les opérateurs
individuels a été soulignée. Les avantages de ces mutuelles ou coopératives d'épargne et de
crédit sont nombreux I une relation de confiance avec les membres des communautés de pêche,
une bonne connaissance des opérateurs, une capacité à collecter l'épargne a un faible coût.
Elles pourraient donc avantageusement être l'interlocuteur privilégié des institutions nationales
de crédit pour le financement de la pêche artisanale. Dans ce cadre, les participants ont
recommandé que le Programme DIPA étudie attentivement le cas de la Mutuelle d'épargne et
Crédit de Hann au Sénégat et, en particulier, ses rapports avec les opérateurs économiques et
avec la CNCAS (Caisse Nationale de Crédit Agricole du Sénégal).

Les participants ont conclu des différentes études qu'en général, le secteur de la pêche
artisanale est rentable si les unités sont bien gérées. Ils ont souhaité que se produise un
changement d'attitude de la part des pêcheurs qui doivent se considérer comme des opérateurs
économiques responsables, notamment en matière de remboursement des crédits, ainsi que de
la part des administrations des pêches qui devraient les considérer comme de véritables
partenaires à qui devrait être assuré l'accès équitable aux moyens de production et aux marchés
financiers.

Les participants ont été informés de l'existence de certaines publications de la FAO concernant
le crédit à la pêche artisanale. Les requêtes concernant ces documents pourront être adressées
au Programme DIPA qui transmettra Le Secrétariat a par ailleurs, informé les participants que
le Programme a préparé, dans le cadre du Groupe de Travail sur les besoins et la disponibilité
en capital, une bibliographie annotée de documents relatifs au financement de la pêche
artisanale en Afrique de l'Ouest. Cette bibliographie sera bientôt publiée dans la série des
Rapports Techniques du DIPA.

Point 1 1 de l'Agenda : Divers

Les participants ont suivi avec intérêt et commenté les présentations faites par les membres des
communautés de pêche qui ont participé à la réunion.
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Le Secrétariat a remercié les Fonctionnaires de Liaison pour leur rapport annuel sur le secteur
de la pêche artisanale dans leurs pays respectifs. Les rapports seront reproduits et envoyés à
tous les Fonctionnaires de Liaison dans leur forme originale.

Le Gouvernement du Cameroun a été vivement remercié pour so: hospitalité. Les participants
ont, en particulier, exprimé leur appréciation de la visite ce terrain qui leur a permis
dapprocher les conditions de vie et de travail dans la communaité de pêche de Limbé.

Les participants ont manifesté leur satisfaction que le Progranme DIPA ait pu réunir les
ressources financières nécessaires à l'interprétation simultanée de débats. Ils ont jugé que ceci
a permis d'avoir des discussions plus intenses et ont souhaité que dans la mesure du possible,
cet arrangement puisse se répéter à l'avenir.

Les Fonctionnaires de Liaison ont marqué leur appréciation quant à la contribution des
différentes personnes ressources, la participation active des resp:nsables des projets associés
au Programme DIPA, et le travail des auteurs des documents p:ísentés lors de la réunion.

Les participants ont remercié la FAO, le DIPA et DANIDA pou la bonne organisation de la
réunion et le soutien continu à la pêche artisanale en Afrique de ['Ouest.

Les Fonctionnaires de Liaison ont marqué leur accord pour q:e leur prochame réunion se
tienne dans un des pays de la zone nord du Programme. Le Secretariat a été chargé de régler
les détails de son organisation.

Point 12 de l'Agenda: Adoption du rapport

Les Fonctionnaires de Liaison ont adopté le présent rapport et deriandé au Secrétariat de bien
vouloir assurer sa finalisation et procéder à sa distnbution.

Point 13 de ¡'Agenda: Clôture de ta Réunion

La onzième réunion des Fonctionnaires de Liaison du Programne DIPA a été déclarée close
par Monsieur Mr. M. Bayemi, Secrétaire Général du Ministère de ['Elevage, des Pêches el des
Industnes Animales en présence de Mr. N. Dazogbo, Représentint de la FAO au Cameroun.
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ACTIONS ENTREPRISES SUITE AUX RECOMMANDATIONS ET
SUGGESTIONS DE LA 11ème REUNION DES FONCTIONNAIRES DE LIAISON

20. Les participants ont souligné le caractère approprié des rencontres des Equipes Nationales
d'Appui Consultatif pour leurs propres conditions de travail dans le développement des pêches
artisanales. En conséquence, ils ont fermement recommandé que cette activité soit poursuivie parie
Programme.

1)e telles réunions ont été organisées en 1998 au Ghana, en Gambie, au Bénin, et à São
Tomé et Principe.

28. Concemant la diffusion des concepts de Pêche Responsable et du Code de Conduite dans les
milieux professionnels, les Fonctionnaires de Liaison ont recommandé de commencer par identifier
les mauvaises pratiques de pêche. [J

Une étude des mauvaises pratiques de pêche dans la zone côtière du Nigéria a été réalisée
par un cadre-assistant du DIPA (IDAF/WP/125). La méthodologie a été appliquée dans des études
similaires effectuées dans d'autres pays de la région par le Département des Pêches de la FAO et
supervisées par le DIPA. Cette question a été aussi discutée lors de ¡'Atelier régional pour
l'adaptation du Code de Conduite pour une Pêche Responsable (Gotonou, ¡-5juin 1988).

30. Les Fonctionnaires de Liaison ont exprimé leur satisfaction quant à l'approche participative
adoptée pour la préparation de ce document de projet [.. J Ils ont recommandé que le document final
mette clairement en valeur les acquis du Programme DIPA et indique leur importance pour la réussite
de ce nouveau projet moyens financiers.

Le document de projet a été finalisé en incluant les suggestions et recommandations
exprimées lors de la 11ème réunion des Fonctionnaires de Liaison et soumis par la FAO aux
bailleurs defonds potentiels.

34. Les Fonctionnaires de Liaison ont relevé l'importance de la communication en matière de
vulgarisation. Ils ont donc recommandé que le document de projet incorpore spécifiquement des
activités d'appui aux pays associés afin qu'ils puissent développer des outils de communication
appropriés à la diffusion du Code de Conduite auprès des communautés de pêche.

l)es moyens financiers pour entreprendre de telles activités sont prévus dans la proposition
de nouveau projeL

58. La nécessité d'organismes intermédiaires entre les institutions bancaires et les opérateurs
individuels a été soulignée. [...] Dans ce cadre, les participants ont recommandé que le Programme
DIPA étudie attentivement le cas de la Mutuelle d'Epargne et Crédit de Hann (MECH) au Sénégal et,
en particulier, ses rapports avec les opérateurs économiques et avec la CNCAS (Caisse Nationale de
Crédit Agricole du Sénégal).

La MEGH a été soigneusement étudiée (DIPA/WP/123,, ainsi que les associations
professionnelles et les systèmes avancés de tontine dans la pêche artisanale ghanéenne
(IDA F/WP/132,).
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Rapport d'Ancement du DIPA: novembre 1997 - septembre 1998

INTRODUCTION

Dans l'exécutin du Programme de travail approuvé lors de la 11ème Réunion des
Fonctionnaires de Liaisn, la philosophie et l'approche du DIPA ont été guidées par un certain
nombre de principes a nombre desquels

' il ne peut y avoir de durabilité sans des stratégies qui entretiennent et développent les
ressources natureles et humaines;

un dialogue ouvert et le partenariat dans l'identification des problèmes constituent les
éléments essentìel pour assurer l'implication des populations locales;

les connaissances e expériences des populations locales sont d'importants facteurs à prendre
en compte pour susciter leur engagement et assurer que les technologies et politiques
promues sont en cnformité avec les besoins locaux,

une "approche bafee sur l'apprentissag&' permettra de réorienter, entre autres, les rôles
traditionnels des idministrations des pêches et mettra l'accent sur l'importance de la
participation des in:ervenants en tant qu'élément essentiel pour un développement réussi et
pour l'exploitation rationnelle des ressources;

* le développement e l'aménagement durables des pêcheries ne signifient pas qu'un processus
de croissance éconnique donné, ni qu'un projet ou initiative devrait continuer indéfiniment.
La technologie, les aoûts et les modes de vie changent. Les pêcheries artisanales constituent
un sous-secteur tre dynanñque. Ainsi le développement durable peut être considéré comme
un développement rt un aménagement qui évitent les procédés irréversibles d'épuisement,
mais protègent le environnements locaux, nationaux et régionaux pour les générations
futures, et améliorent effectivement la qualité de vie;

le processus politizue de développement du sommet à la base, le processus d'organisation
communautaire d la base au sommet, les pressions, ainsi que les initiatives ont un rôle
primordial à jouer L'approche orientée du sommet vers la base vise à créer les conditions
requises pour que Its pêcheurs prennent en main les choses qui revêtent une importance pour
eux et participent ax débats sur les sujets les plus importants, La construction de la base au
sommet est imporinte et essentielle, car les actions doivent être conformes aux idées et
initiatives des bénef.ciaires. Les initiatives et idées se manifesteront aussi là où ceuxci sont
impliqués.

Dans ce contexte. .e Programme a continué de suivre l'approche définie dans te document
de projet: "le Programne assistera seulement les pays ayant une politique explicite d'appui au
secteur des pêches aruanales. Dans ces pays, le choix des activités se fera selon les critères
suivants:

* la priorité et l'apui apportés par le gouvernement;
* la capacité de sasfaire les besoins présents et futurs des partenaires du DIPA
* la pertinence et a réplicabilité régionales ou sous-régionales;
* l'impact à long terme et les effets multiplicateurs attendus,

la participation efective des partenaires du DIPA;
* l'apparente faisailité du point de vue technique, économique et social;
* un délai raisonmole pour parvenir à des résultats tangibles."
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REALISATIONS IMPORTANTES

rganisation en Gambie d'un atelier dc formation sur les approches participatives dévaluation de
rnpact des déchets et accidents sur lenvironnement
sistance à lAdministration des Pêches de la Mauritanie pour l'identification des technologies

:urables afin dc réduire les pertes après-capture ainsi que pour la formation des fcmrnes
:ieparation dune proposition de projet:Programme Ouest Africain pour une Pêche Artisanale
; sponsabIe':
rganisation de la i lò Réunion des Fonctionnaires de Liaison à Douala, Carneroun ainsi que de
ktelier Régional sur 'les Aspects Socioconomiques de la Pêche Artisanale en Afriquc de l'Ouest:
rganisat1on dune réunion nationale de lEquipe pluridisciplinaire d'appui pour la planification de
ti pêche artisanale en Gambie:

vganisation dun atelier de formation préliminaire sur la Méthode Accélérée de Recherche
hrticipativc (MARP) en Garubic et au Libéria. et de 4 ateliers à l'attention des formateurs au
Cimeroun, au Gabon, en République Dárnocratique du Congo, et en Angola:
rgaflisation dun cours de formation régional sur la version Windows de ARTFISFI, le logiciel
ncloppé par la FAO pour les statistiques de pêche:
rtvue des programmes relatifs aux statistiques de pêche en cours à São Tomé et Principe et en Côte
dvoire (Lagune Aby):
f:nnation des membres du centre communautaire de Pêche de Owendo au Gabon en matière de
g:st1on dun CCP:

oanisation d'un atelier régional pour l'adaptation du Code dc Conduite pour une Pêche Responsable
cnns la région de lAfrique de YOuest
c:-organisation avec le projet inter-régional FAO/DANIDA!INT/609/DEN "Ateliers Régionaux sur
L Technologie du Poisson et le Contrôle de la Qualité" d'un atelier national de formation sur
l Assurance de la Qualité du poisson au Sénógal. et dun atelier régional pour les pays anglophones
e Namibie:
ralisation dune étude ponr la diversification et le développement des exportations de poisson en
(uméc:
asistancc technique en matière de santé, d'hygiène et de salubrité publique à deux groupes de femmes
a: Carneroun:

frrnation des formateurs au Ghana. en Guinée et au Bénin en matière d'évaluation de l'impact des
dhets et accidents sur l'environnement
fcrmation des pêcheurs au Sénégal. au Ghana et au Bénin en matière de construction et d'opération
di dispositifs de halage de bateau
fcimation du personnel de terrain de la Direction des Pêches de la Gambic en matière dc collecte et
d: suivi des données biologiques et socio-économiques:
aalvse du plan de crédit institutionnel pour la pêche artisanale au Ghana et au Sénégal:
aralyse des résultats et contraintes de la troisième phase du Programme DIPA dans 9 pays associés:
cciirganisation avec FLIT dun atelier sous-régional pour la gestion des points de débarquements de
l che artisanale:

p:duction de 20 Rapports techniques. y compris 4 Guides de terrain et trois numéros de la Lettre
& DIPA.
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RESUME DES OBJECTIFS

L'objectif de développement visé par e Programme est de promouvoir dans vingt pays cô:ers
ouest-africains le développement et lametagement durables de leurs pêcheries artisanales afin lue
les communautés de pêche jouissent a naximum des avantages sociaux et économiques qu en
découlent en termes d'emplois, de pro;.enes et de revenus. Ceci se fera à travers une appro±e
intégrée et participative dans laquelle iccent sera mis sur l'équité, les questions relatives iux
rapports entre les hommes et les fenmes, le transfert de technologie, la protection de
l'environnement, ainsi que le renforcerrent des capacités humaines et institutionnelles.

OBJECTIFS IMMEDIATS DU PROGRAMME

Identifier, évaluer et disséminer es stratégies et mécanismes pour l'aménagement e; le
développement durables des pêcheries artisanales dans les communautés de pêche;

Améliorer les compétences du pe-onnel des Directions Nationales des Pêches en matere
de planification du développemen: et de l'aménagement des pêcheries artisanales;

Renforcer les compétences techniqes régionales dans les disciplines de pêche, en particuier
la technologie de la pêche et du p:isson;

Améliorer l'échange d'informatio: et d'expérience en matière de pêche artisanale dan la
région;

Promouvoir la collaboration reionale et sous-régionale pour le développement et
l'aménagement des pêcheries arti snales.

RESUME DES REALISATIONS EN FONCTION DES OBJECTIFS

Objectif 1; Stratégies et mécanisme de développement et d'aménagement durables les
pêcheries artisanales

L'accent est mis sur le changement :es croyances et des valeurs des différents opérateun de
pêche afin d'améliorer les compétences iumaines aux niveaux local, national et régional e: de
générer des informations qui serviront p:ur le développement et l'aménagement des ressour:es.

Cours de formation en Méthode Aclérée de Recherche Participative (MARP)

Des cours de formation de deux semaines ont été organisés à l'attention des foi uiateur en
MARP au Cameroun, au Gabon, en \ngola et République Démocratique du Congo. es
formateurs ont été sélectionnés parmi es personnes ayant suivi des cours d'introduction L la
MARP dans leurs pays respectifs en l7
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En Gambie, un cours de formation introductif à a MARP a été organisé pour un groupe de
16 personnes qui comprenait: 2 personnels dONG, pêcheurs et 12 agents de vulgarisation de
la Direction des Pêches. En plus de leur formatiai en MARP, ils ont suivi une formation
complémentaire en techniques et méthodologies de colecte des données sensibles aux genres dans
les communautés de pêche. Un cours introductif a assi été organisé au Libéria.

Appui aux Organisations de Pêcheurs

Deux groupes de femmes ont été formés a la suite de l'atelier de formation et de
sensibilisation des femmes aux activités après-capture fnancé par le Programme et tenu â Limbé,
Cameroun en 1997. Ces deux groupes ont reçu une .ssistance technique en matière de création
et de gestion dune organisation à base communautare et en matière de santé, d'hygiène et de
salubrité publique.

Un cadre-assistant du DIPA a passé en revue les progrès réalisés par les Comités de Gestion
mis en place en 1996 à Cabo Ledo et Barra do Bengo en Angola. Il a aidé â identifier les faiblesses
des Comités et donné des conseils techniques et une :brmation.

Les membres des Comités de Gestion des Cent-es Communautaires de Pêche de Owendo
et d'Etimboué au Gabon ont été formés par le Pr:gramme en juin 1998 pour identifier les
contraintes et opportunités, adopter des solutions programmer des activités dessiner des
perspectives pour l'avenir. En août 1998, le Proramme a assisté le Comité de Gestion
d'Etimboué dans la préparation de leur première Assmb1ée Générale.

Aménagement des sites de débarquement

Le Programme a collaboré avec la Division de ilidustrie des Pêches et le Département des
Pêches de Guinée pour organiser à Conakry er Guinée un atelier sur la participation des
groupes d'usagers dans la gestion des points o débarquement du poisson en Afrique de
l'Ouest. Des études de cas ont été préparées pw des participants invités en raison de leur
expérience pratique de Mauritanie, Sénégal, Ganbie, Guinée, Sierra Léone, Côte d'Ivoire,
Ghana, Bénin, Cameroun et Gabon. La présentati:n des études de cas et ies visites de terrain
des sites situés près de Conakry ont été effectuéem du 20 au 24juillet 1998. Les groupes de
travail ont analysé les problèmes liés à la gestio: des sites de débarquement dans la région
et tiré les leçons de l'expérience. Ils ont égalenent proposé des recommandations pour
résoudre les problèmes.

Guide de terrain

Lin guide de terrain relatif â l'application des techriques de la MARP dans les communautés
de pêche a été préparé par le Programme à l'attention ths agents de pêche travaillant sur le terrain
dans la région.
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Evaivation de l'impact des déchets et accidents sur l'environnement.

Un consultant, spécialiste des questio«s environnementales et des méthodes participatives,
a élaboré et testé un ensemble de méthodes participatives et d'évaluation de l'impact des accidents
au site de débarquement de poisson de Bruft en Gamble La formation et les activités sur le
terrain se sont déroulées du 26 novembre au 10 décembre 1997, Les délégués venus du Séñégal,
de la Guinée, du Ghana et du Bénin se sont joints à 12 participants nationaux provenant de la
Direction des Pèches, de la Direction des Forêts, de la Dìrection du Développement
Communautaire, de la Direction des Parcs et de la Faune, de la Direction de l'Elevage, de l'institut
Gambien de Formation Technique et de l'Agence Nationale pour l'Environnement.

Les participants, en collaboration avec le Comité de Gestion du Centre Communautaire de
Pêche de Brufut et certains usagers du site de débarquement, ont identifié les problèmes
environnementaux majeurs qui se posent sur te site. Dans ce cadre, ils ont proposé des actions
préventives et des remèdes. Certains de ces plans d'action seront financés par l'Agence Nationale
pour l'Environnement . Cela renforcera sa coopération avec la Direction des Pêches et le DIPA

En reprenant l'exercice d'évaluation de ltimpact sur l'environnement par la méthode
participative organisé en Gambie, deux cadres assistants du DIPA ont formé des formateurs au
Ghana, au Bénin et en Guinée. Au Ghana, 10 formateurs ont été formés dans chaque région
(Région Centrale, Région Occidentale, la Haute Accra et la Région de la Volta) en matière
d'évaluation de l'impact des déchets et accidents sur l'environnement conformément aux
méthodologies élaborées pendant l'atelier de Banjul

Au Bénin, le cadre assistant du DIPA a sélectionné I 5 personnes dont 7 représentants des
groupes professionnels existant dans la communauté de pêche et 8 spécialistes venant du secteur
public et des ONG) pour identifier et proposer des solutions aux problèmes environnementaux
qui se posent dans la communauté de pêche artisanale de Xwalacodji. Le groupe pluri-disciplinaire
ainsi constitué a été formé en collecte des informations par la méthode MARP avant de faire
l'exercice d'évaluation dans la communauté.

En Guinée, le cadre-assistant qui avait aussi participé à l'atelier de Banjul, a travaillé avec
60 opérateurs sélectionnés sur le site de Boulbinet. Elle a utilisé les méthodes participatives pour
faire le diagnostic des problèmes environnementaux et identifier des stratégies locales pour des
solutions. Un système de gestion des déchets sur le site a été mis en place.

Objectif 2 : Améliorer la compétence en matière de planification du développement et de
laménagement des pêcheries artisanales

Les activités entreprises avaient pour objectif de contribuer à un meilleur suivi des
paramètres techniques, biologiques, socio-économiques et culturels qui influencent l'évolution du
sous-secteur de la pêche artisanale.
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Equipes Nationales d'Appui Consultatif

La Mission dEvaluation a observé qu'un noyau d'experts de terrain existe au niveau regional,
mais qu'il s'avère nécessaire de former des équipes pluridisciplinaires au niveau nationLi. A cet
effet, les informations disponibles en Gambie, au Ghana, à São Tomé et Principe et au Benin ont
été résumées par des équipes pluridisciplinaires d'experts nationaux et des séminaires naionaux
ont été organisés afin de traduire les informations disponibles en recommandations de piitiques
appropriées pour une action concrète.

Plan National de Développement et d'Aménagement des Pêcheries

A leur demande, le Bénin et São Tomé et Principe ont bénéficié de l'assistan:e d'un
consultant du DIPA pour préparer leur Plan National de Développement et d'Aménagerient des
Pêches.

Etudes sur les Coûts et Revenus en Pêche Artisanale

Un guide de terrain pour les enquêtes sur les coûts et revenus en pêche artisanae a été
préparé en collaboration avec un cadre assistant du DIPA sur la base des résultats obtenus sur le
terrain après 12 mois d'enquêtes menées de 1996 à 1997 sur les coûts et revenus des uiités de
pêche artisanale dans 9 pays de la région. Le document met l'accent sur l'importance que evêtent
les enquêtes sur les coûts et revenus pour les administrateurs des pêches, les chercheus et les
opérateurs économiques. Il définit les concepts utilisés pendant ces enquêtes et déct leurs
différentes étapes.

Une étude a été menée au Sénégal afin de revoir les carnets de notes utilisés précédemment
par des armateurs dans une étude sur les coûts et revenus et pour les adapter comme natériel
pédagogique pour la comptabilité simple. Il a été observé que les carnets de notes ne s:nt plus
utilisés. La principale raison est que les armateurs ne savent ni lire, ni écrire. Au moment de l'étude
sur les coûts et revenus la plupart des carnets de notes étaient remplis par un membre d'euipage
ou des parents lettrés et non par les armateurs eux-mêmes. Pour faire des carnets de rutes un
instrument utile, les armateurs devraient pouvoir enregistrer leurs activités et transacticns eux-
mêmes. Ce qui signifie que l'alphabétisation fonctionnelle est un pré-requis pour lei cours
d'arithmétique ou de comptabilité simple.

Enquêtes cadre et socio-économiques

Un guide de terrain sur les enquêtes cadre et socio-économiques a été élaboré et pblié. Il
décrit z la stratégie de collecte des données les ressources humaines, financières et ma:erielles
requises, la planification et la conduite des enquêtes sur le terrain, le dépouillemezit et la
présentation des donnéesz la restitution des données; et les problèmes d'ordre pratique rercontrés
sur le terrain.
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Améliontion en matière des statistiques relatives à la pêche artisanale

L 'a:e!ier sur l'utilisation de la version Windows de ARTFISH a été tenu en mai 1998 à
Cotonou. Bénin. Y ont pris part 23 participants venus de 12 pays. Après avoir passé en revue le
travail accrmpli pendant l'atelier, les participants ont conclu que la nouvelle version Windows de
ARTFISH comporte plusieurs avantages par rapport à la première version MS-DOS, mais que
le systèm: devrait subir un certain nombre de modifications en vue d'accroître sa performance
et de le :endre plus accessible. Ils ont suggéré que leurs observations et points de vue après
utilisation iu prototype ARFFISH actuel soient pris en compte par FIDI comme un feedback afin
de finaliser le produit et de le mettre à la disposition des pays de la région vers la fin de 1998.

Une revue des programmes de statistiques relatives à la pêche en cours d'exécution a été
effectuée i São Tomé et Principe et en Côte d'Ivoire (Lagune Aby) par un haut fonctionnaire du
Département des Pêches de la FAO, spécialiste des données de pêche. Les plans de collecte des
données en usage ainsi que l'informatisation des données au moyen des approches statistiques
standarcli et des techniques informatiques créées par la FAO-FIDI (les produits du type
ARTFIS}T) ont été passés en revue et des conseils techniques ont été prodigués pour
l'amélioraion de la performance du système et pour le rendre plus économique.

La pemière partie de l'évaluation a porté sur les données primaires collectées directement
sur le terrun. Un certain nombre de problèmes méthodologiques et opérationnels ont été abordés
et résolus jour la plupart. Somme toute, les procédures de collecte de données et les opérations
informatuues ont été modernisées et sont actuellement robustes et durables. Les experts
nationaux qui travaillent sur le système ont pu produire une base de données complète sur la base
des donnees primaires capture/effort enregistrées en 1997 à São Tomé et Principe et celles de
l996/199 en ce qui concerne le projet de la Lagune Aby en Côte d'Ivoire. Les résultats ont été
présentés i la Direction des Pêches et, en Côte d'Ivoire, la possibilité d'une extension progressive
du systèrre à d'autres pêcheries a été discutée.

La Ciiinée a bénéficié de l'assistance d'un consultant pour la mise en place d'un système de
statistiques de pêche basé sur ARTFISH.

Autres cfntributions à l'aménagement des pêcheries

Au ital soixante-huit participants venus de vingt-et-un pays de l'Afrique de l'Ouest et quatre
organisati;ns inter-gouvernementales ont pris part à l'Atelier Régional sur l'Adaptation du Code
de Condute pour une Pêche Responsable en Afrique de l'Ouest tenu à Cotonou, Bénin du I er au
5juin 199g, L'Atelier a été co-financé par le Programme DIPA et le Bureau Régional de la FAO
pour l'Afrque. Les participants étaient des administrateurs de pêche, des chercheurs, des pêcheurs
industrieb et artisanaux, ainsi que des organisations non-gouvernementales (ONG) impliquées
dans la peche et l'aquaculture Au cours de l'atelier les participants ont pris conscience de
l'importarce du Code de Conduite pour une Pêche Responsable et du rôle essentiel qu'il jouera
dans l'amenagement durable des pêcheries
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Quoique conscients de ce jue la mise en oeuvre du Code relève de la responsabilité des Etats
respectifs, les participants ont reanmoins demandé que la FAO entreprenne toutes les démarches
nécessaires pour assister les Etn de la région ouest africaine dans la mise en oeuvre du Code de
Conduite pour une Pêche Resp nsable. Cette assistance qui devrait être fournie de préférence par
le biais du Programme D[PA qi a fait ses preuves consisterait à faire en sorte qu'après l'adoption
et l'adaptation du Code par les ays de l'Afrique de l'Ouest, le manque d'information et d'expertíse
ne soit pas un obstacle à la vctonté des Etats d'opérer les ajustements urgents et indispensables
dans le secteur des pêches.

Crédit

Suite à une recomrnandaon de la 11ème Réunion des Fonctionnaires de Liaison du DIPA
une étude a été menée au Séngal pour: avoir un aperçu de la structure, des opérations et de la
performance de la Mutuelle dpargne et de Crédit de Hann au Sénégal; évaluer l'importance de
la mutuelle pour les opérateurs de pêche, et élaborer des directives techniques pour le
renforcement des organisatios intermédiaires entre les Directions de Pêche et les institutions
bancaires, d'une part, et les orerateurs du secteur de la pêche artisanale, d'autre part. L'étude a
été entreprise en collaboration ttroite avec la Direction des Pêches (DOPM), la Caisse Nationale
d'Epargne et de Crédit du Senégal (CNCAS) et la Mutuelle d'Epargne et de Crédit de Hann
(MECH). Les résultats de l'eude ont été discutés avec les représentants de la Direction des
Pêches à Dakar, du Ministère oes Finances, de la Caisse Nationale d'Epargne et de Crédit Agricole
(CNCAS), de la Mutuelle d'E:argne et de Crédit de Hann (MIECH), de la Fédération Nationale
des Groupes d'Intérêt Econ:mique (FENAGIE / Pêche), de la Fédération Nationale des
Mareyeurs Sénégalais (FENAitS), de la Fédération Départementale des Mareyeurs de Pikine,
du Conseil National des Pêchers Artisans Sénégalais (CNPS) et de l'Observatoire Economique
de la Pêche au Sénégal (OEPS.

La suppression des contrantes internes liées à l'absence d'un bon comptable, au manque de
facilités de formation des memres du Conseil (en langue et principes bancaires fondamentaux),
à la capacité du matériel et du i:giciel disponibles, à la négligence des tâches par certains membres
du Conseil et leur ftiite de respnsabilité et à la 'générosité" du Comité de Crédit, a été considérée
comme une priorité Une aut: question importante est l'impact de l'environnement politique et
socio-culturel sur le fonctionriment de la MECH.

Une étude similaire a éte Tnenée à Jamestown, Chocomey et Elmina au Ghana. Cette étude
a été entreprise en collaboratior. étroite avec la Direction des Pêches et les agents de terrain et/ou
les présidents des associaticns professionnelles. Les résultats ont été discutés avec les
représentants de plusieurs instrutions concernées en août 1998.

Evaluation participative de besoins de formation

Une évaluation basée su la MARP des besoins de formation des organisations du secteur
de la pêche artisanale a été r:alisée au Sénégal et plusieurs programme de formation ont été
identifiés.
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Objectif 3: Renforcer la compétence régionale en matière de thnologie de poisson et
de pêche

L'accent a été mis sur les technologies peu coûteuses, améliorée. à valeur ajoutée et qui
n'affectent pas l'environnement avec une attention particulière portée à l sécurité des opérateurs.

Construction et démonstration de l'utilisation des cabestans et des ipways transportables

Pour parachever la construction d'un dispositif de halage manel des pirogues, quatre
slipways transportables ont été fabriquées et testées à Cotonou en n'embre 1997. Un travail
intensif d'adaptation/modification a été accompli afin de faciliter son ransport (122 kg). Cinq
soudeurs ont été formés sur place pendant huit jours. L'utilisation des iipways et du cabestan a
été démontrée aux pêcheurs. Une autre expérimentation a été effectuée n tirant sur la plage des
pirogues de 4,5 tonnes à l'aide des quatre slipways et sans le cabestan. Jepuis lors, les pêcheurs
utilisent les slipways et un comité de maintenance a été mis en place.

Un cabestan manuel a été construit à Accra à l'usage des pêcheurs d la région de Yeji. Trois
mécaniciens/soudeurs originaires d'Accra ont été formés ainsi que dex mécaniciens/soudeurs
dont les frais étaient pris en charge par le projet de Yeji. Le cabestan a té installé sur un site de
débarquement proche du Centre Communautaire de Pêche de Yeji. Qwxre grandes pirogues en
planche de 18 à 22 mètres de long ont été halées à partir de la plage i faible pente par quatre
hommes seulement Un comité de maintenance et de suivi a été mis su: pied.

A Kayar au Sénégal six slipways transportables ont été construi:s pour haler les grandes
pirogues sénégalaises qui mesurent jusqu'à 23 mètres de long avec un 3oids de 6,5 tonnes. Six
mécaniciens/soudeurs ont été formés pendant la construction. Pendan: les essais, plus de vingt
grandes pirogues ont été tirées sur la plage en deux heures et demie L'Agence Française de
Développement qui finance la construction de routes et le forage d puits dans le village a
l'intention de financer vingt autres slipways.

Prototypes de gilets de sauvetage bon marché et résistants fabriq tes sur place

Dans le souci de produire des gilets de sauvetage bon marché et adatés à la situation locale,
deux prototypes ont été fabriqués à la main par le Programme à partir d'une plaque de mousse
EVA achetée au Ghana. Les échantillons de gilets de sauvetage ont té donnés à une société
ghanéenne fabricant des matelas de mousse et dont le directeur est intéressé par leur production.
Le Directeur du projet de Yeji et le Directeur des Pêches collaboreror.t avec le Directeur de la
société à ce sujet.
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Enquête sur les accidents en mer

Après les régions nord et sud, l'enquête a été effectuée lans la région centrale (du Libéria
au Nigéria).

Technologie de pêche et environnement

Une étude a été menée au Nigéria en avrillmai 1998 sur es techniques de pêche reconnues
néfastes pour l'environnement. L'étude a couvert les pêcheries eituariennes, marines et lagunaires.
L'objectif de l'étude était d'enquêter sur l'utilisation des engns de pêche non sélectifs avec des
mailles de petites dimensions entraînant la capture et la conirneialisation d'importantes quantités
de poissons immatures.

Les raisons avancées par les pêcheurs exerçant ces acvités nuisibles sont, entre autres:
l'engouement des consommateurs pour les fretins (goût et ?rix) et la non sensibilisation des
pêcheurs, des mareyeurs et des consommateurs au sujet du canger que constitue la capture des
fretins pour l'utilisation durable des ressources. L'étude a revélé des informations au sujet des
engins de pêche utilisés et les tendances historiques dans l'utilsation de ces techniques de pêche
nuisibles. L'aspect financier de ces activités a été aussi évalue. surtout le coût d'investissement,
les captures, le prix du poisson, la rentabilité, etc.

Amélioration de la qualité de poisson

La phase finale de la conception et de la construction es conteneurs isothermes pour le
stockage du poisson frais à l'aide des matériaux locaux a ;ris fin en février et l'évaluation a
commencé en mars. Les premiers résultats indiquent que les mtériaux locaux utilisés sont moins
chers et sont aussi efficaces que les matériaux importés du joint de vue technique. Des tests
mensuels sont effectués afin d'évaluer l'état des conteneurs.

Assurance Qualité (AQ) en matière de pêche artisanale

Le Programme a participé avec le projet GCP/INT/6O DEN à l'organisation d'un atelier
sur la technologie du poisson et l'assurance qualité pour les ;ays anglophones qui s'est tenu en
Namibie. Ont participé le Ghana, la Gambie, le Nigeria et le Libéria.

Un séminaire national sur la technologie du poisson et lssurance qualité a été co-organisé
avec le projet GCP/JNT/609/DEN à Dakar au Sénégal dL 20 au 24 avril à l'attention des
opérateurs de pêche artisanale. Trente-deux participants repesentant la Direction des Pêches
(DOPM), le Projet PAPEC et les professionnels du sous-secteur ont suivi le cours de formation.

Une enquête a été menée sur le terrain du 17 au 29 mil au Ghana et en Gambie en vue
d'évaluer l'impact des cours de formation sur l'Assurance Qalité organisés par le DIPA et le
projet GCP/INT/609/DEN. L'enquête a révélé qu'en général :es participants font bon usage de
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leurs connaissances. D'éventuelles activités compementaires de foriflation ont été identifiées au
cours de l'étude.

Une enquête sur les possibilités de diveriification et de développement d'une pêche
d'exportation en Guinée a été menée du 20 aril au 10 mai par un consultant du DIPA.
D'intéressantes opportunités de promotion cie ce secteur ont été identifiées et des
recommandations ont été faites pour l'arnélioratun des installations à terre, la manutention et
l'utilisation des produits de la pêche.

Un guide de terrain sur les "bonnes pratiqLtes de manutention et de traitement en pêche
artisanale" a été préparé et publié en collaboratim avec un cadre-assistant du DIPA.

Réduction des pertes après-capture

Plus de 7.000 tonnes de mulets sont débarqués chaque année en Mauritanie et seulement les
oeufs sont utilisés pour produire la poutargue :estinée à l'exportation, c'est-à-dire 6% des
captures. En conséquence, quelques 6.000 tonnes sont gaspillées. Le gouvernement a donc
demandé L'assistance technique du Programme por valoriser ces tonnes de poisson rejetées sur
la côte. C'est ainsi que l'ITA a été contracté par 'e Programme pour introduire la technique du
salagepressage qui peut traiter jusqu'à 1,5 tonne le poisson en une fois. Un atelier e formation
sur cette technique a été organisé à Nouadhibou en décembre 1997 à l'intention de 30 femmes
sélectionnées.

Objectif 4: Améliorer l'échange d'informat:,ns et d'expériences en matière de pêche
artisanale

Le DIPA a publié 3 numéros de son journal "Li Lettre du DIPA" : N°36 "1998: un tournant
décisif pour la pêche artisanale dans la région", décenbre 1997, 32p. N°37 "La Pêche Artisanale
et ¡'Environnement", mars 1998, 28 p. et le N°38 Les Micro-projets en pêche artisanale", juin
1998, 28 p.. ainsi que 20 documents techniques,' compris 4 guides de terrain.

La onzième Réunion des Fonctionnaires cte Liaison du Programme DIPA s'est tenue
conjointement avec l'atelier sur "les Aspects socio-e:onomiques de la Pêche Artisanale en Afrique
de ¡'Ouest" du 17 au 21 novembre 1997 à Douala, ameroun. La réunion a été déclarée ouverte
par le Ministre de l'Elevage, de la Pêche et des Incustries Animales, le Dr. Hamadjoda Adjoudji
en présence de M. N. Dazogbo, le représentant de la FAO au Cameroun

Sur les vingt pays associés au Programme DPA, les représentants de 19 pays ont participé
à la I lé réunion des Fonctionnaires de Liaison. Le eprésentant du Congo n'a pas pu y participer
à cause des problèmes logistiques. Le nombre de Darticipants a indu ceux invités pour l'atelier
sur les aspects socio-économiques de la pêche arsanale en Afrique de lOuest, y compris onze
membres des Groupes de Travail du DIPA ch-gés des études sur le rôle des femmes, la
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disponibilité et les besoins en capitaux, ainsi que les coûts et revenus en pêche artisanale, et des
pêcheurs, dont une femme.

Au cours de cette réunion présidée par le Dr. J C. Njock, Directeur des Pêches du
Cameroun, il a été examiné le Rapport d'Avancement du Programme, et discuté et adopté [e plan
de travail de 1998. Les Fonctionnaires de Liaison ont été sensibilisés sur les divers concepts et
recommandations du Code de Conduite pour une Pêche Responsable. Ils ont aussi passé en revue
les résultats des réunions des Equipes Nationales d'Appui Consultatif tenues au Sénégal et au
Cameroun. Ils ont discuté de la proposition de projet Programme Ouest Africain pour une Pêche
Artisanale Responsable.

Le Programme a organisé quatre voyages d'étude. Ceux-ci ont bénéficié au fonctionnaire
chargé des statistiques au Cameroun, à un agent de vulgarisation et un pêcheur du projet de la
Lagune Aby, en Côte d'ivoire, à deux hauts responsables du secteur des pêches du Gabon, et à
des femmes transformatrices de poisson du Cameroun.

Le Programme a facilité la participation de représentants de 10 pays de la région à la 14ème
Session du COPACE qui a, entre autres, examiné la possible future structure du Comité.

Tableau 1: Voyages d'étude

Le Programme est en train de passer en revue les informations existantes afin de constituer
une bibliographie annotée des documents techniques et Lettres du DIPA avant la tin du
Programme.

Des experts nationaux de Gambie (4), du Ghana (4). du Bénin (4) et de São Tomé et
Principe (3) ont été contractés pour passer en revue et résumer les informations les plus récentes
relatives à la pêche artisanale dans leurs pays respectifs en préparation aux réunions nationales de
l'Equipe d'Appui Consultatif
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NOM TAChE LIEU DATES

Dents Njamen

Direction ¿ca pécises, c,ameroun
Se familiartser avec le système gabonais dea
statitttiqttes de pèche basé sur ARTFISII

Libreville, Gabon 01-08 mars 1998

Jérâme Kouakou et Miégou Ediao Projet
de la lagune Ahy. Côte d'ivotre

Passer en revue le fonctionnement des Comités de
Pêche se ùouvant sur le lac Nokoué au Bènin

Bénin 01- I I mars 1998

Gabr,el Pambo et Robert Ondoh

Direction des Pêches. Gahon
Exammer [expérience de la Guinée ence qui
concerne les projets de pèche artisanale financés
par la BAD

Conakry. Guinée 14-20.09 1998

George Evab, André Mounchikpou eI 6 Partager l'expérience des femmes en matière
dorganisation

ilanjul, Gamine 515091998
0mrnea tranafonnatrices de poisson



Au Sénégal, n cadre-assistant du DIPA a étudié les besoins d'information en matière de
pêche et les expéiiences en matière de communication au Ministère de la Conservation de la
Nature et de l'Envronnement.

Objectif 5: Prtinouvoir la collaboration au niveau régional et sous-régional

Le Programne s'emploie à réduire les tendances du personnel de l'administration et des
opérateurs de pêche à travailler séparément. Il promeut aussi la collaboration au niveau régional
et sous-régional afli de contribuer au développement des ressources humaines et au renforcement
des institutions por le développement et l'aménagement durable des pêcheries artisanales

Une propositon complète de projet régional dénommé "Programme Ouest Africain pour une
Pêche Artisanale Responsable" a été préparée sur la base de l'idée d'un projet discutée et adoptée
pendant la 11ème éunion des Fonctionnaires de Liaison du D1PA.

Comme par ì passé, l'accent a été mis sur l'embauche des experts nationaux et régionaux
comme cadres-assstants du DIPA. Trente-trois assistants du DIPA ont été embauchés pour les
diverses tâches conme détaillées dans le tableau 2.

Tableau 2 : Embaiche des cadres-assistants du DIPA

NOM TACHE LOCALITE DATES

Bonaventw-e Houndékon

BÉNIN
Organiser un cours pratique sur la MARP à
l'attention des formateurs est MARP

Kinshasa, DRC 12-26.06.1998

Mamanding Kuyateh

GAMBLE

Organiser un cours pratique sur la MARP à
l'attention des formateurs en MARP

Limbé, Cameroun

j..uan,ja Angola

13.04-27.05.98

Mainanding Kuyateh

GAMBLE

Organiser un cours introductif sur la MARP Banjul, Gambie 16-27.02.98

Isatou Touray

GAMBlE
Organiser un cours de sensibilisation sur les
rapports homme/femmes

Banjul, (Iambic 16-27.02.98

A.B.C. iones

SIERRA LEONE
Fonnerle personnel de pèche en matière de suivi
bio-économique du poisson-chat

Banjul, Gambie 15.03-15.04.98

P.A.T Showers

SIERRA LEONE
Former le personnel de pèche en matière de suivi
bio-économique du poisson-chat

Banjul, Gambie 15.03-15.04.98

O. Drammeh

GAMBLE

Passer en revue les informations les plus récentes
sur les questions de politique et de planification

Banjul. Gambie 16-30.0398

M. Njie

GAMBLE

Passer en revue les informations les plus récentes
sur les questions organisationnelles et
institutionnelles

Baqiul, (iambic 16-30,03.98

A. Saine

GAMBlE
Passer en revue les informations les plus récentes
sur les aspects socto-éconon-riques de la pèche
artisanale

Banjul, Gambie 16-30.03.98
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NOM TACHE LOCALITE DATES

I. Touray

GAMBlE
Passer en revue les informations les plus récentes

les
Banjui, Gamble 16-3003.98

sur rapports entre homme et Ñmme dans le
secteur des peches artisanales

o. Ndiaye
SENEGAL

Préparer un guide de terrain sur les bonnes
pratiques de manutention et de traitement de
poisson

Dakar, Sénégal O I -3 0-04.98

M. Rebe

SENEGAL
Préparer un guide de terrain sur les enquêtes de
coula et revenus en peche artisanale

Dakar, Sénégal 01.04-15.05.98

I. Gueye

SENEGAL
Passer en revue les besoins des armateurs en
comptabilité simple

Dakar, Sénégal 01-30.04.98

Amelie Gbaguidi

BÉNIN
Préparer un guide de terrain sur les enquêtes
cadre et socio-économiques

Cotonou, Bénin 01.04-15.05.98

E. Ai-yee

GHANA
Former les formateurs en matière de l'évaluation
de l'impact des déchets el des accidents sur
l'environnement

Ghana 01.04-31.08.98

P. Touhégnon

BÉNIN
Former les formateurs en matíère de l'évaluation
de l'impact des déchets et des accidents sur
l'environnement

Cotonou, Bénin 01.04-15.05.98

S. Duarte

SAO TOME & PRINCIPE
Passer en revue les informations les plus récentes
sur les questions institutionnelles et
organisationnelles

São Tomé, São Tomé &
Principe

13-25.04.98

M. Teixeira

SAO TOME & PRINCIPE
Passer en revue les informations les plus récentes
sur les aspectocio-èconomiques

São Tomé, São Tomé &
Principe

13-25.04.98

O. Anibal

SAO TOME & PRINCIPE
Passer en revue les informations les plus récentes
sur les questions relatives à l'aménagement des
pêches

São Tomé. São Tomé &
Principe

13-25.04.98

M. Mensah

GHANA
Passer en revue les informations les plus récentes
sur les questions institutionnelles et
organisationnelles

Accra, Ghana 15-28.06.98

A. Bortey

GHANA
Passer en revue les informations les plus récentes
sur les aspects socio-économiques

Accra, Ghana 15-28.06.98

R. Tetebo

GHANA
Passer en revue les informations les plus récentes

les
Accra. Ghana 15-28.06.98

sur rapports entre homme et femme dans le
secteur des pêches artisanales

G. Hutchful

GHANA

Passer en revue les informations les plus récentes
sur les questions de politique et de planification

Accra. Ghana 1 5-28.06.98

M. Seek

SENEGAl.
Passer en revue les besoins en information et les
expériences en matière de communication

Dakar, Sénégal 01-30.04.98

O. Adebivi

NIGERIA
Etudier les pratiques de pêche néfastes à
l'environnement

Nigéria 01-30.04.98

A Manigiii
BENIN

Passer en revue les informations les plus récentes
sur les questions de politique et de planSicalion

Bénin 01-1 5.08.98

A. Alidou-Deen

BÉNIN

Passer eis revue lea infomiations lea plus récentes
sur les rapports entre homme et femme dans le
secteur dea pèches artisanales

Bénin 01-15.08.98
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TìbIeau 3.- Embauche de consultants internaticnaux
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NOM TACHE LOCALITE DATES

A. Gbaguidi

BÉNIN
Passer en revue les informations les pus récentes
sur les aspects socio-économiques -

Bénin 01-15.08.98

G. Gnankadja

BÉNIN
Passer en revue les informations les pus récentes
sur les questions institutionnelles et
organisationnelles

Bénin 01-1 5.08.98

F. A. Camara

GUThJEE

Assister l'IPA dans l'organisation de.
communautés de pêche

Angola 07.08-05.09.98

O. Ndiaye

SENEGAL

réaliser une évaluation participative o besoins
de formation

Sénégal 01-31.08.98

A. Barry

GUINEE

Former les formateurs en matière de n'aluation
de ¡'impact des déchets et des accidenc sur
lenvironnement

Guinée 01-31.08.98

M. Kuyateh Organiser un cours introductif sur la JARP Libéria 01-21.07.98
GAMBlE

NOM TACHE LOCALITE DATES

H. Bettencourt

AP VERT

Préparer l'analyse des résultats et contraines des
principales activités menées pendant la irisième phase
du Programme

Régional 06.05-07.07.98

F. Mancini

FAO l-IQ

Préparer un rapport financier détaillé, y impris une
analyse des dépenses effectuées dans le cuire des activités
du projet

Cotonou, Bénin 22.03-17.04.98

D. David

FRANCE
Etudier les possibilités du développemeri des
exportations de poisson

Guinée 20.04-17.05.98

C. Stamatopoulos

FAO HQ

Faire le suivi de la mise en oeuvre de ALF1SH São Tomé & Principe.
Côte dlvoire

27.01-03.02.1998

C. Stamatopoulos

FAO HQ

Organiser un Atelier de formation sur AITFIS H Cotonou, Bénin 1-15.05. 1998

J. Johnson

FAO HQ

Organiser un atelier de formation sur la sestion des points
de débarquement

Conakry. Guinée I - 30.07.1998

M. Kébé

Sénégal

Préparer le Plan national de développernni et
d'aménagement des pêches

São Tomé & Principe 18.08 - 18.09.1998

N, Grey-Johnson

The Gambia

Préparer le brouillon du Rapport Termina du
Programme

Cotonou. Bénin 18.07 - 15.08.1998

M. Kébé

Sénégal

Préparer le Plan national de développcmnt et
d'aménagement des pêches

Cotonou. Bénin Octobre 1998

C. Stamatopoulos

FAOHQ
Assister la Direction des Pèches dans la nue en oeuvre de
ARTFISH

Conakry. Guinée Septembre 1998



Comme mentnnné précédemment, six réunions régionales et sous-régionales ont été
organisées au sujet e r réunions des Fonctionnaires de Liaison et ateliers sur les aspects socio-
économiques et sur i 5 ans de développement intégré, technologie du poisson et assurance qualité,
statistiques relative à la pêche artisanale, Code de Conduite pour une Pêche Responsable et
aménagement des si:es de pêche (Tableau 4).

Tableau 4.- Ateliers régionaux et sous-régionaux
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TITRE DATE LIEU NATURE NOMBRE DE
PARTICIPANTS Résiultat

11ème réunion des ¡7-21 novembre
Fonctionnaires de Liaison es 997
atelier sur les aspects socio-
économiques de la pêche
artisanale

Douala, Cameroun Régional 44 7 Rapport

Atelier sur la technologie du 09-20 février 1998
poisson et I assurance
qualité

Walvis Ba, Namibie Sous-régional
(anglophone)

6 1 Rapport

Atelier sur l'utilisation de la 01-15 mai 1998
version Windows de
ARTFISH pour les
statistiques de pêche

Cotonou, Bénin Régional 20 3 Rapport

Atelier sur l'adaptation du 01-05 juin 1998
code de conduite pour une
Péche Responsable en
Afrique de l'Ouest

Cotonou, Bénin Régional 62 6 Rapport

Atelier sur la gestion des 20-25 juillet 1998
sites de débarquement

Cossala, Guinée Sous-régional 18 5 Rapport

12ème réunion des 28 septembre-03
Fonctionnaires de Liaison es ctobre 1998
atelier sur I S ans de
développement intégré des
pèches astisanales"

Dakar. Séniégal Régional 27 5 Rapport



Divers

Le Programme a entrepris une analyse des résultats et cortraintes des principales activités
ménées pendant sa troisième phase. Le rapport a servi de ¿iocUment de référence pour l'atelier
régional: "15 ans de Programme de Développement Intégré des Pches Artisanales en Afrique de
l'Ouest Leçons tirées et perspectives" qui se tiendra conjointeilent avec la douzième Réunìon
des Fonctionnaires de Liaison à Dakar, en septembre 1998.

A la demande des pays de la région (voir Annexe 1), le Prognmme DIPA a pris contact avec
des donateurs potentiels pour assurer le financement d'un proje régional qui pourrait démarrer
quand le Programme DIPA viendra à terme en décembre 1998 L'objectif principal de ce projet
est le développement et l'aménagement des pêcheries artisanales en Afrique de l'Ouest dans le
cadre de la mise en oeuvre du Code de Conduite pour une Pêcne Responsable.

Pour préparer le rapport final du projet, un consultant a té recruté afin de préparer un
rapport financier détaillé, y compris une analyse des dépenses effecitées dans le cadre des activités
du projet. Il a aussi prodigué des conseils au chef de l'Equ.De du DIPA et son personnel
administratif au sujet des procédures de clôture du programme. Il établi un calendrier de remise
des données, des dossiers et équipements, etc. Un autre consitant a assisté le personnel du
Programme dans la rédaction du brouillon de Rapport Termina du projet.

CONTRAINTES

Compte tenu des conditions climatiques de la région, il et souhaitable de concentrer les
activités à mener sur le terrain entre octobre et juin. Puisque da:s cette phase du projet l'accent
a été mis sur la durabilité des actions de développement et ¿iménagement au niveau local,
national et régional, de toute évidence, il s'avère nécessaire de mrtre l'accent sur l'utilisation des
experts nationaux et régionaux et de mettre plus d'accent sur le développement des ressources
humaines. Du point de vue socio-culturel, la période allant de novembre à la mi-janvier est
virtuellement une "période morte". Par conséquent, le Programm s'efforce à exécuter la majeure
partie des travaux à accomplir sur le terrain pendant la première moitié de l'année.

Outre ces contraintes techniques, il existe aussi des contrantes financières. Ceci est dû à
deux facteurs principaux l'augmentation des tarifs de transport ians la région et le fait que lors
de l'élaboration du budget de cette phase, il a été prévu d'employer les cadres-assistants du DIPA
sans prévoir les dépenses afférentes à leur transport et leur intervention sur le terrain. Compte
tenu de l'augmentation des coûts, une révision du budget a été çréparée en avril 1998.

Une contrainte majeure apparue en février 1998 a été les ±équentes et longues coupures
d'électricité au Bénin, au Togo et au Ghana, une situation the à la sécheresse qui a réduit
drastiquement le niveau du barrage d'Akossombo sur le fieve Volta. Pour maintenir les
conditions normales de travail au siège du projet, un groupe électrogène a été acheté, ce qui a
aussi profité à la Direction des Pêches.
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PERSONNEL DU PROGRAMME DIPA

Homologue national

Mr J. Ouaké Directeur des Pêches et onctionnaire de Liaison pour le Bénin

Personne! international

i. 13. Horemans Chef d'équipe/Planificai:ur des Pêches
2. J. Gallène Technologiste des pêchts
3 A. Jallow Socio-économiste

K. Verstralen Expert-associée Socio-e:onomiste
Y. Diei Expert-associée Technoogiste du poisson

Personnel national

I. L. Akambi Spécialiste en communicition
A. M. Ouffoué Assistante administrative
A. Quenum Secrétaire
D. Saïzonou Secrétaire
R, Kinnon Secrétaire - Documentaiste
V. Adité Chauffeur
D. Hounsou Chauffeur

LISTE DES PUBLICATIONS DU DIPA

La Lettre du DIPA

La Lettre du DuPA N°36 '1998: un tournant décisif :our la pêche artisanale dans la région".
décembre 1997, 32p.

La Lettre du DIPA N°37 "La Pêche Artisanale et l'EnTonnement", mars 1998, 28p.
La Lettre du DIPA N°38 "Les Micro-projets en pêche artisanale', juin 1998, 28p.

Documents techniques

Anon,. 997. Report of the Eleventh IDAF Liaison Offcrs Meeting. Douala. Cameroon. 17 - 21
November 1997. Cotonou. Benin, Pro.gramme for the 1rreratcd Development of Artisanal Fisheries
in West Africa. 77p.. EDAFIWP/l 17.

Anon., 1'97. Rapport de la onzième Réunion des Fonctionnares de Liaison, Douala, Carueroun, 17 - 21
novembre 1997. Cotonou. Bérnn, Programme de Dévcoppement 1ntéré des Pêches Artisanales en
Afrique de l'Ouest. 77p.. DIPAJWP/1 17
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Horemans, B., and Jallow AM. (eds.) 1997. Report of the Workshop on Socio-Economie Aipects of
Artisanal Fisheries in Weit Africa, Douala, Cameroon, 19 - 21 November 1997. Cotonoi. Benin,
Programme for the Int:rated Development of Artisanal Fisheries in West Afna 29p.,
IDAF/WP/l 18

Horemarts, B., et Jallow, A. M.. éds.) 1997. Rapport de l'atelier sur les aspects socio-économicues dans
la pêche artisanale en Afrque de l'Ouest, Douala, Cameroun, 19 - 21 novembre 1997. Cotonou,
Bénin, Programme de Deelop.pement intégré des Pêches Artisanales en Afrique de I'Owst. 29p.,
DIPA!WP/1 18.

Diallo, MO., et Fautrel V., 197. Eléments d'analyse économique et financière de la pêche ¿rtisanale
maritime en Guinée: Le as du débarcadère de Boulbinet à Conakry. Programme pour le
Développement Intégré des ?êches Artisanales en Aftique de l'Ouest (DIPA), Cotonou, Bénn, 26p.,
DIPA/WP/1 19

Diallo, MO., et Diallo, MM., 97. Enquête-cadre et socio-économique de la pêche artisanale naritime
en Gumée. Programme pou: le Développement Intégré des Pêches Artisanales en Afrique ce l'Ouest
(DIPA), Cotonou, Bénin. 0p., DIPAIWP/120

Kouakou, Y., 1998. Coûts et revenus de la transformation et commercialisation du poisson a Adiaké.
Programme pour le Dévebppement Intégré des Pêches Artisanales en Afrique de l'Ouest DIPA),
Cotonou, Bénin, 29p. DIP..JWP/12 1.

Horemans B., 1998. L'état de .a pêche artisanale en Afrique de l'Ouest en 1997. Pro.gramm: pour le
Développement Intégré des ?êches Artisanales en Afrique de l'Ouest (DIPA), Cotonou. Bénn, 5 'p.
DIPAIWP/122.

Horernans B., 1998. The state of utisanal fisheries in West Africa in 1997. Programme for the hregrated
Development of Artisanal isheries in West Africa (IDAF), Cotonou, Benin, 47p., IDAF,'ÀP/122

Verstralen K., 1998. Etude sur .a Mutuelle d'Epargne et de Crédit de Hann (MECH), Sénégal la stru-
cture, la performance et [es opportunités pour renforcer ses opérations. Programme oour le
Développement Intégré des 'êches Artisanales en Afrique de l'Ouest (DIPA), Cotonou. Béun, 31 p.
+ annexes. DIPA/\VP/12

Verstralen K., 1998. Study on Savings and Credit Cooperative of Hann, Senegal: Strucnrc, Per-
formance, and Opportunues for Strengthening ils Operations. Programme for the hrçgrated
Development of Artisanal isheries in West Africa (IDAF), Cotonou. Benin, 3 Sp., IDAFWP/123

Stamatopoulos C., and Jarren T 1998. Report on the Workshop on the use of ARTFISH for \kndows.
Cotonou, Benin, 4-15 May .-)98. Programme for the Integrated Development of Artisanal lisheries
in West Africa (IDAF). Caonou, Benin, 8p., IDAFIWP/l24

Stamatopoulos C., et Jarren T 1998. Rapport de l'atelier sur l'utilisation de la version Wiri:ows de
ARTFISH. Cotonou, Bénm. - 15 ruai 1998. Programme pour le Développement intégré de Pêches
Artisanales en Afrique de 1'Jucst (DIPA). Cotonou, Bénin, 9p.. DIPA/WP/124
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Adebiyi, O F., 1998. Harmful Fishing Pratices m the Coastal belt of Nigeria: Use of the non Selective
Fishing Gear. Programme for lntegrate1 Development of Artisanal Fisheries in West Africa (IDAF),
Cotonou, Benin, 22p., IDAF/WP/125

Anon., 1998. Report of the Regional Workshop on the Adaptation of the Code of Conduct for Res-
ponsible Fisheries in West Africa. Cotonou, Bénin, i - 5 June 1998. Programme for integrated
Development of Artisanal Fisheries in West Africa (IDAF), Cotonou, Benin, 9Op., IDAF/WP1126

Anon., 1998. Rapport de l'Atelier Régional pour l'Adaptation du Code de Conduite pour une Pêche
Responsable en Afrique de l'Ouest. Cotonou, Bénin, 1 - 5 juin 1998. Programme pour le
Développement Intégré des Pêches Artisanales en Afrique de l'Ouest (DIPA), Cotonou, Bénin, 94p..
DIPA/WP/126

Kébé, M., et Horemans B., 1998. - Guide méthodologique pour l'étude des coûts et revenus en pêche
artisanale en Afrique. Programme pour le Développement Intégré des Pêches Artisanales en Afrique
de l'Ouest (DIPA), Cotonou, Bénin 34p. + annexes, DIPA/WP/127

Lassissi, A., 1998. La MARP dans les Communautés de Pêche, (Un guide pour les agents de terrain).
Programme pour le Développement Intégré des Pêches Artisanales en Afrique de l'Ouest (DIPA),
Cotonou, Bénin l25p., DIPAIWP/128

Ndiave, O. et Diei Y., 1998. Guide des bonnes pratiques de manutention et de transformation du poisson
en pêche artisanale. Programme pour le Développement Intégré des Pêches Artisanales en Afrique
de l'Ouest (DIPA). Cotonou, Bénin 35p., DIPAIWP/129

Gbaguidï A. et \'erstralen K., 1998. Guide méthodologique pour la réalisation des enquêtes cadres et
socio-économiques en pêche artisanale maritime. Programme pour le Développement Intégré des
Pêches Artisanales en Afrique de l'Ouest (DIPA), Cotonou. Bénin 2ip., DIPAIWP/130

Gallène J., 1998. Compendium des données sur la sécurité en mer dans quate pays de la région
centre du DIPA: Libéria, Ghana, Bénin, Nigéria. Programme pour le Développement Intégré des
Pêches Artisanales en Afrique de l'Ouest (DIPA), Cotonou, Bénin lip., DIPAJWP/l3 1

Gallène J., 1998. Data Compendium on safety at sea in four countries of the IDAF Central
Region: Liberia, Ghana, Benin, Nigeria. Programme for Integrated Development of Artisanal
Fisheries in West Africa (IDAF), Cotonou. Benin, lip.. IDAF/WP/13 i

Verstralen, K.M, 1998. Professional Associations and Advanced Susu Schemes in Ghanaian
Artisanal F°sheries: their Role as Intermediary Organizations between Institutions and
Fisheries Operators. Programme for Integrated Development of Artisanal Fisheries in West Africa
(IDAF), Cotonou, Benin. En préparation.

Diei, Y, P. Tohouégnon, et K. M. Verstralen, 1998. Evaluation des matériaux locaux pour
l'isolation thermique des conteneurs en pêche artisanale. Programme pour te Développement
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Annexe I
RESOLUTION

Soixante-huit participann provenant de vingt et un pays d'Afrique de l'Ouest' et ce quatre
organisations inter-gouvernenentales2 ont pris part du 1er au 5juin 1998 à Cotonou. Bénin, à
l'Atelier sur l'Adaptation du C:de de Conduite pour une Pêche Responsable pour la régicn Ouest
Africaine. Ces participants étaent des administrateurs des pêches, des chercheurs, des :ècheurs
artisans et des armateurs de rêche industrielle, ainsi que des représentants d'organisatons non
gouvernementales (ONG) actes dans le secteur de la pêche et de l'aquaculture.

I. Au cours de l'Atelier, le participants se sont montrés conscients de l'importance u Code
de Conduite pour une Pêche RsponsabIe et du rôle déterminant qu'il aura à jouer dans l gestion
durable des pêcheries.

Considérant le rôle émirent de la pêche dans la sécurité alimentaire des populaticns de la
région ouest africaine, ansi que son impact en terme d'emplois et de revenus

Considérant la menace qui pèse sur les pêcheries ouest africaines en raism de la
surexploitation des stocks de poisson, ainsi que des mauvaises pratiques de pêcre, et de
traitement et de comrner:ialisation du poisson

Considérant, d'une part. .e rôle important des pêcheries artisanales en Afrique de Ouest,
d'autre part la nécessite Je combler le retard constaté dans l'élaboration des normes, en
matière d'opérations de rêche, de sécurité, de santé, etc.

Considérant que les Eta:s souffrent d'une insuffisance d'information et d'expertse pour
mener les ajustements nécessaires dans le domaine des politiques de pê:he, de
l'aménagement, de la reierche, etc.

Considérant que le Code de Conduite pour une Pêche Responsable a été éIabor par les
membres de la FAO et a:opté par la Conférence de la FAO en 1995

Considérant les principacs conclusions de l'Atelier parmi lesquelles la nécessité rour les
pays de la région d'élarorer des plans appropriés d'aménagement des pêcheries et de
renforcer la coopération nternationale afin d'accroître les capacités nationales en matière
d ' aménagement

1. Les participants remercient vivement la FAO pour tous les efforts qu'elle ne cesse de
déployer pour permettre aux ppulations des pays en voie de développement de lutter ontre la

Angola. Bénin. Cameroun, Cap ert. Congo, Côte d'Ivoire, Gabon, Gambie. Ghana, Guinée, Guine Bissa,i,
Guinée Equatoriale, Libéna, Maroc. tauritanie. Namibie Nigéria, République Démocratique du Congo. Sto Tomé
et Principe. Sénégal. Togo.

Commîssion scientifique. techiit:ue et dc la recherche dc l'Organisation de 1' Unité Africaine, Cmférence
Mimsténelle des pays afncains riveriinsde l'Atlantique, Commission Sous-régionale des Pêches, INF(PECI-IE.
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faim et la malnutrition, en développant des actions pertinentes dont les résultats espérés devraient
permettre de relever ces défis.

2. Conscients que la mise en oeuvre du Code est une responsabilité qui relève avant tout de
leurs Etats respectifs, les participants sollicitent néanmoins la FAO pour qu'elle entreprenne toutes
les démarches nécessaire afin de fournir un appui aux Etats de la région Ouest Africaine dans la
mise en application du Code de Conduite pour une Pêche Responsable. Cet appui contribuerait
à éviter qu'après l'adoption du Code et son adaptation par les pays d'Afrique de l'Ouest, le
manque d'information et d'expertise ne constituent un frein à la détermination des Etats à opérer
les ajustements urgents et indispensables dans le secteur des péches.

I Conscients du rôle important que l'Accord visant à favoriser le respect par les navires de
pêche en haute mer des mesures internationales de conservation du poisson et la Convention des
Nations Unies sur les stocks chevauchants et les stocks de poissons grands migrateurs joueront
dans l'aménagement des pêcheries en haute mer, les participants appellent les gouvernements de
la région à considérer favorablement l'acceptation de ces instruments.

Il. Les participants ont noté que depuis 1983 la FAO, à travers le Programme pour le
Développement Intégré des Pêches Artisanales en Afrique de l'Ouest (DIPA), a mis en oeuvre
la Stratégie de Développement Intégré des Pêches Artisanales. Cette stratégie, qui s'appuie sur
des approches à la fois intégrée et participative, a fait ses preuves dans la région. Des méthodes
et outils ont été expérimentés et adoptés, des experts nationaux ont été formés à l'utilisation de
ces approches, méthodes et outils.

Dans ce contexte, les participants

ont exprimé leur sentiment de gratitude à DANIDA pour son soutien continu au
Programme DIPA et ont espéré que ce soutien se poursuivra au delà de sa
troisième phase.

ont réitéré à la FAO leurs remerciements et l'ont sollicitée encore une fois pour
qu'elle aide les pays d'Afrique de l'Ouest à trouver un appui auprès des bailleurs
de fonds pour la réalisation des activités dont l'urgence a été signalée lors de cet
atelier et qui s'inscrivent dans le processus d'application du Code de Conduite
pour une Pêche Responsable en Afrique de l'Ouest.

ont exprimé leur conviction en la capacité de la FAO à exécuter ces activités, de
préférence à travers le Programme DIPA qui a fait ses preuves.

ont demandé au Secrétariat de transmettre copie de la présente résciution à
DANIDA, à la FAO, au PNUD, à l'OUA, à Ja BAD, aux Pays-Bas, aux pays
nordiques, ainsi qu'à tous les bailleurs de fonds qui pourraient être intéressés à les
assister dans la mise en oeuvre du Code de Conduite pour une Pêche Responsable.

Fait à Cotonou, le 05 Juin 1998
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ATELIER SUR

"15 ANNNEES DE DÉVELOPPEMENT INTEGRE DES

PECHES ARTISANALES EN AFRIQUE DE L'OUEST:

LEÇONS RETENUES ET PERSPECTIVES"
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TROISIEME PHASE DU PROGRAMME POUR LE DEVELOPPEMENT INTEGRE
DES PECHES ARTISANALES EN AFRIQUE DE L'OUEST:

ANALYSE DES RESULTATS ET DES CONTRAINTES
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01. Introduction

La troisième phase du Programme de Développrnent Intégré de la Pêche Artisanale en Afrique
de l'Ouest (DIPA) qui a débuté en juillet J 94 arrive à son terme le 31 décembre 1998
Conformément à ce qui a été établi dans le docment de projet, une évaluation à mi-parcours a
été effectuée en novembre!décembre 1996. Ei s'approchant de son terme, le Programme a
toutefois jugé utile d'engager les services d'un ccnsultant indépendant, chargé de procéder à une
analyse des résultats obtenus et des contrairres rencontrées lors de la mise en oeuvre du
Programme. Cette mission a porté sur un échantilon de 9 pays sur les 20 qui constituent la zone
d'implantation du Programme.

Les termes de référence de cette mission de 2 rrois, étaient les suivants

TERMES i)E REFERENCE

Sous la supervision du chef d'Equipe dL Programme DIPA el en étroite collaboration
avec les Fonctionnaires de Liaison dans s pays visités, le consultant, après avoir visité
successivement le Bénin, le caineroun, ¿e Gabon, ¡ 'Angola, São Tomé et Principe, la
côte d'Ivoire, la Guinée, la Gambie el le négal, pendant la période du 6 niai au 23juin
1998:

évaluera l'efficacité du projet dans la railisation des objectifs immédiats el la mesure
dans laquelle il a renforcé les capacités ichtziques el institutionnelles dans les pays de
la région en oeuvrant dans (e cadre de (''bjectif de développement a long ternie;

passera en revue les résultats des actii'tés suivantes:

fòrmation des fonctionnaires de i'admirí.slration e des membres des cinmunautés de
pêche aux techniques de la Méthod Accélérée de Recherche Participative (MARP)
el à la planification de ?nicro-proje

formation des opérateurs du secteur a la pêche artisanale en assurance qualité (lu
poisson.

formation (le statisticiens sur l'utilisatun du programme ARTFJSH développé par la
FAO pour le stockage, le traitement r l'analyse des données de capture el d'effort
de pêche artisanale.

J¿irmation du personnel des départemets des pêches et des institutions de recherche
en rédaction des rapports techniqius.

formation des pêcheurs el des responsthles de l'administration en sécurité en nier.
formation en nutrition et hygiène darn les communautés de pêche.
enquêtes cadres et enquêtes socio-éconnniques.
études de coûts et revenus.
revues du secteur (le la pêche artisanak
réunions des Groupes de Travail Multilisciplinaires en PIanfication.
support aux organisations de pêcheur: t dans la gestion des infrastructures.
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promotion 4es cabestans pour faciliter la mise à sec des grandes pirogues
collaboratitn avec les projets nationaux, les départements des pêches et les institutions

de rech?rche dans la région.

identifara les principaux facteurs qui ont facilité ou freiné les progrès du projet
pour atteinfre les résultats attendus.

identifera les facteurs qui ont pronta ou freiné la mise en oeuvre du projet, y
compris k disponibilité des ressources humaines et la participation directe des
bénéficiaires.

i',) analyse-a l'impact du projet dans les communautés de pêche et identifiera les
domaines urns lesquels un support technique supplémentaire reste nécessaire.

i'i,è préparra un rapport qui résumera les principales observations, conclusions et
recommanthtions, et le soumettra au Chef d'Equipe du Programme DIPA en 2 copies,
plus une cwie en Word 6, pas plus tard que le 15juillet 1998.

Après un briefing i'environ une semaine, au siège du programme à Cotonou, avec le Chef
d'Equipe et ses proches collaborateurs, le consultant a entrepris la visite au 9 pays, dans l'ordre
présenté dans les J'JR.

Dans chaque pays isité, le consultant a travaillé en étroite et permanente collaboration avec le
Fonctìonnaire de liaison, en tant qu'élément central dans la coordination des activités du
Programme DIPA au niveau national. L'appui et la contribution des responsables de
l'administration des pêches, au niveau central et local, ont beaucoup facilité le travail du
consultant.

Grâce â la bonne préparation de ce long voyage par les responsables du DIPA à Cotonou, le
consultant a pu bèréflcier, dans tous les pays visités, de l'appui des Représentations de la FAO
ou du PNUD, que aous remercions pour leur accueil et appui logistique, mais aussi pour nous
avoir transmis leur sensibilité sur le développement de la pêche artisanale dans les pays respectifs

Ma reconnaissance s'adresse enfin au Chef d'Equipe du DIPA ainsi qu'à ses proches
collaborateurs pour accueil et l'accompagnement qui m'ont été dispensés et le professionnalisme
qu'ils ont mis dans a préparation de la mission.
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02. Principales observations et condusions

Le secteur de la pêche artisanale dans es 9 pays visités dans le cadre de cette mission, présente
des niveaux d'organisation administra:ve, d'encadrement technique, de ressources humaines et
matérielles, trés différents. Si l'on ajout à ceci, la différente importance relative de la pêche dans
l'économie de chaque pays, on peut cormrendre la grande disparité des niveaux de réalisation du
Programme DIPA

Cependant, il nous a été donné de vérifr, qu'en ce qui concerne la crédibilité, l'acceptabilité, et
la reconnaissance de son utilité à tous es niveaux, le Programme DIPA est crédité d'une image
extrêmement positive dans tous les ps visités. Cette image s'est construite grâce à un travail
persistant, basé sur une philosophie t une approche très participatives dans lesquelles le
partenariat avec les administrations, les aents et opérateurs locaux et les communautés de pêche,
constitue une architecture équilibrée o chacun trouve sa place.

La phase III du Programme a été la alus appréciée, en bonne partie parce que l'action des
Fonctionnaires de Liaison et leur a-iculation avec le Programme DIPA d'un côté et les
institutions, agents et destinataires d développement de l'autre, a conféré une plus grande
fonctionnalité et flexibilité au système

A ma connaissance, c'est la première fos. dans l'histoire de la coopération au développement en
Afrique que, dans un cadre multilatéral e régional, on arrive à produire autant d'effets positifs et
durables, à des coûts aussi modestes (f millions de Dollars pour 20 pays pendant 5 ans).

En installant un réseau fonctionnel d'échinge d'informations entre les pays, le Programme DIPA
est devenu un canal essentiel de commurication, qui favorise une coopération régionale aussi utile
que nécessaire. E.n effet, il n'est pas en'sageable de mettre en application un Code de Conduite
pour une Pêche Responsable dans régnn de la côte ouest africaine, sans passer par la structure
crée par le Programme DIPA, vu le ma:que d'institutions régionales fonctionnelles pouvant lier
les 20 pays membres du DIPA.

Ce Programme a rassemblé une masse ce cadres professionnels dont la principale richesse réside
dans les synergies qui découlent des échrnges continuels d'expériences entre les pays de la zone.
Des cercles de connaissances intenersonnelles se sont constitués à plusieurs niveaux
(Fonctionnaires de Liaison, responsa les techniques, opérateurs, etc.) faisant en sorte que
l'expérience de chacun soit à la disposrion de l'ensemble.

Les réunions de Fonctionnaires de Laison, les séminaires, les échanges de visites d'étude,
l'utilisation d'experts régionaux, la crculation de l'information (ex. La Lettre du DIPA, les
rapports tecl-miques, les manuels et guis de terrain, etc.) sont autant d'initiatives qui densifient
ce réseau, unique dans la région et qui pcurrait servir d'exemple pour d'autres secteurs d'activité.

Nous présentons en annexe un comp:e rendu par pays visité, avec les contacts, les visites
effectuées, et les activités développées e les contraintes qu'il faut vaincre. Il n'a pas été toujours
possible de quantifier tous les résultats mais on y trouve l'essentiel de ce qu'a été réalisé.
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Nous reprenons ici les activités, dans une appröce globale, au niveau de 9 pays visités, à savoir:

Formation à la Méthode Accélérée de Recherche Participative (MARP) - Tous les pays
visités ont réalisé des cycles de foi ination MAR.P, à l'exception de la Côte d'ivoire. Dans la
majorité des pays les personnes formées ont e: utilisées dans l'encadrement des associauons
professionnelles et groupements de femmes, dans .a formation d'autres agents, dans les domaines
techniques de leur formation etc.. Dans certains gays l'utilisation des agents formés est retardée
par des facteurs externes au Programme DIPk (retard dans le lancement des initiatives qui
devraient les encadrer, manque de moyens finari:iers, insuffisance d'équipement etc.)

ARTFISH - Tous les pays visités ont participe aux ateliers sur l'usage du logiciel ARTFISH,
mais un nombre limité de pays publient déjà des connées statistiques basées sur ce logiciel. Seuls
l'Angola, la Côte d'Ivoire (projet Lagune Abx et São Tomé et Principe ont déjà publié des
bulletins statistiques de 1997, utilisant ARTFISH iVes autres se préparent à l'adoption du logiciel,
avec des degrés variés d'avancement et soumis à :es contraintes les plus diverses. Le retard dans
l'identification des points de collecte de donnés. manque d'équipement informatique approprié,
le retard dans la formation des agents de terrain, I indisponibilité du logiciel en version Windows,
les limitations financières, sont les principales cntraintes qui empêchent le logiciel d'être déjà
utilisé en régime de croisière. Dans le cas particulier du Sénégal, il s'agit d'un changement de
logiciel qu'ils préfèrent réaliser par étapes.

Rôle des femmes dans les communautés de pêche - Des études sur le rôle des femmes ont été
entreprises dans 6 des 9 pays visités. Seuls le Gab:n, l'Angola et São Tomé et Principe n'ont pas
encore effectué de telles études. La Gambie, le Cameroun et surtout le Sénégal, sont est plus
avancés dans l'application des enseignements cégagés de ces études, et des Associations ou
Groupes d'intérêts Economiques fonctionnent vec peu d'assistance extérieure. La nutrition,
l'hygiène, les aspects sanitaires, l'organisation r la gestion des revenus, sont les domaines sur
lesquels a porté la formation des femmes. Les ?rincipales contraintes se situent au niveau de
l'analphabétisme, de la garderie des enfants, de pesanteurs d'ordre culturel liées aux relations
homme/femme au sein de la famille africaine et ncore, des contraintes d'ordre financier.

Etudes de coûts et revenus - 6 pays sur 9 ont :aiisé des études de coûts et revenus (Sénégal,
Bénin, Cameroun, Côte d'Ivoire, Gambie et Gunée). Ces études ont favorisé l'introduction de
concepts de rentabilité et de gestion au niveau de l pêche artisanale, ce qui revient à restituer aux
pêcheurs les résultats des études. Les contraintes es plus visibles au niveau de l'exploitation des
unités de pêche varient d'un pays a l'autre, mais er. général, il s'agit de : manque d'infrastructures
d'appui (chambres froides, production et dirribution de glace), insuffisante distribution
d'équipements de pêche, absence d'instrument de crédit adaptés aux exigences de la pêche
artisanale, bas niveau de scolarité qui peut retader l'introduction de techniques modernes de
gestion.

Enquêtes cadres et socio-économiques - 6 des 9 pays (Sénégal, Bénin, Cameroun, São Tomé
et Principe, Guinée et Gambie) ont effectué &s enquêtes cadre et socio-économiques. Ces
enquêtes ont conduit à une meilleure connaissance du secteur de la pêche artisanale tout en
produisant des informations utiles aux revues secto.-ielles entreprises dans certains pays de la zone.
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Collaboration avec d'antres projets Un des aspects les pius intéressants de l'action du DIPA
réside dans la collaboration établie avec d'autres projets dans une relation de projet associé. La
mission a pu visiter le projet d'aquaculture extensive des guégués au Bénin, le CCP d'Owendo
au Gabon, les projets de Kamsar et Kaback en Guinee. le projet de la Lagune Aby en Côte
d'Ivoire.

Le crédit à la pêche artisanale -- L'absence d'instruments de crédit adaptés aux exigences du
sous-secteur, constitue une des contraintes majeures dans e développement de la pêche artisanale.
Les instruments financiers classiques fonctionnent mal ot. pas du tout, quant it s'agit de ta pêche
artisanale. Le Sénégal développe une expérience axée su- la CNCAS et les Mutuelles d'Epargne
et de Crédit, d'implantation locale. Cette expérience mérne d'être suivie, corrigée, améliorée, car
il faut trouver une alternative aux institutions bancaires orivées, toujours réticentes â prêter de
l'argent aux pêcheurs artisans.
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03. Recommandations

Etant donné qu'il s'avère évicent que l'arrêt du Programme DIPA entraînerait les conséquences
néfastes pour la poursuite cu développement de la pêche artisanale dans la :égion, la mission
recommande à la FAO que, cans l'attente de trouver un nouveau partenaire qui prenne la retève
de DANIDA, elle insère dari son programme d'activités régulières, une rubrique qui prenne en
charge l'essentiel des fonctuns du siège y compris le staff indispensable, e: encore quelques
activités à définir, dans le bu: de maintenir la cohésion et la fonctionnalité du vstème, jusqu'au
moment où on aura identifie in ou des nouveaux partenaires.

En parallèle avec les actions d formation à caractère technique, qu'une attenticn particulière soit
donnée à l'alphabétisation fon;tionnelle (en langue locale), -dans le but d'augmen:er la perméabilité
des candidats à absorber de rouvelles connaissances techniques.

Que des études soient menées dans les Etats de la région, en vue de trouver des solutions valables
et durables au problème du crédit à la pêche artisanale et que les expériences déjà en cours,
notamment au Sénégal et au Ghana, soient étudiées en vue de leurs adaptaton et extension à
d'autres pays.

Que la sécurité en mer soit uoe priorité et que tous les éléments pouvant contriuer à l'améliorer
soient exploités.

Qu'il soit étudié un système c:llectif d'assurance vie pour la pêche artisanale, cui tienne compte
non seulement des intérêts oes institutions de crédit, mais aussi et surtout, d la sécurité de la
famille des pêcheurs.

Que tout soit mis en oeuvre cour que l'utilisation du logiciel ARTFISH soit : application dans
le plus grand nombre possible :e pays de la zone, en vue d'une uniformisation ces critères et des
données statistiques, et auss jour faciliter les échanges d'expériences en la mitière.

Que les formations et expérie:ces effectuées en matière de conteneurs isothemes pour la pêche
et la commercialisation du pisson puissent connaître une application plus gnéralisée, ce qui
implique une production et v:nte de glace, aussi près que possible des zones ce débarquement.

Que les enquêtes cadres et soco-économiques, les revues sectorielles, les études sur les coûts et
revenus et sur le rôle de la ftmme, puissent se réaliser dans les pays qui ne 1s ont pas encore
effectuées, de façon à assurer une couverture totale de la région en termes de connaissance
physique et socio-économiqLe du secteur de la pêche artisanale.

Que la FAO analyse la possibiité de confier au DIPA des responsabilités de mse en application
et accompagnement du Cod: de Conduite pour une Pêche Responsable darn la région ouest
africaine, et de lui donner es conditions techniques et matérielles compaubles avec cette
impOrtante responsabilité. D part son expérience et sa méthodologie de trk1ail développées
pendant de longues années, le ?rogramme DIPA est sans doute l'institution la meux placée pour
assumer cette tâche.
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04. Compte-rendu par pays visité

Pays Bénin
Date :07 au 18mai 1998

Contacts:

Mr. Jean Oulaí - Représentant de la FAO
Mr. Joseph Ouaké - Directeur des Pêches
Ms. Amélie Gbaguidi - Direction des Pêches - Département de statistiques
Mr, Bonaventure Houndékon - Direction Des Fches - MARP

Visites:

Port de Pêche de Cotonou: Cabestan et slipway grés par I'UNAPEMAB - Union Nationale des
Pêcheurs Marins Artisans et Assimilés du Bénir
Projet intégré des Aguégués - DIPA a contribw à la formation MARP du personnel destiné à
l'encadrement des organisations des femmes du secteur.

Activités

Toutes les activités prévues ont été réalisées avec une assistance directe du D[PA et les résultats
sont disponibles sous forme de rapport, documets et réalisations concrètes.

Formation MARP - s'adressant aux formatcurs et à des agents, à différents niveaux, la
formation à la méthode MARP s'est avérée d'une aande utilité, dans la mesure où elle a introduit
une méthodologie de travail à tous les échelons du développement de la pêche artisanale. Des
cadres administratifs aux agents locaux, la vulgar.sation progressive de la méthode, à travers les
différents niveaux de formation, contribue à augrrenter la capacité d'analyse, de compréhension,
de planification et d'intervention à tous les niveaix, particulièrement au niveau local.

La formation MARP a facilité l'encadrement et lnstallation de 1'UNAPEMAB à Cotonou, déjà
légalisé. Elle a aussi permis la contribution du DIPA dans d'autres projets comme le Projet
d'Aquaculture Extensive des Aguégués, en préparint l'encadrement des groupements de femmes
opérant dans le secteur.

Une formation en Assurance Qualité, adressée ax agents de l'administration et aux opérateurs
a abouti à l'élaboration d'un Guide Assurance Qwdité. Les autorités souhaitent que des manuels
de formation puissent être élaborés en langues nati.:nales en vue de faciliter la communication des
messages.

ARTFISH - L'utilisation de ce logiciel dans le traitement des donnés statistiques connaît des
progrès certains, mais doit encore résoudre ces difficultés matérielles, liées notamment à
l'équipement informatique el à des problèmes avec es équipes chargées de la collecte des donnés.
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Etudes et Enquêtes - Une enquête cadre et une enquête sci6-économique ont été réalisées,
de mrne qu'une étude de coûts et revenus. Cet ensemble de documents constitue un important
capiti d'informations utiles à la formulation de programmes et projets de développement.

Equi,ements - Un cabestan a été installé au port de Cotcrxou, rendant moins pénible et plus
rapith la mise à sec des grandes pirogues, la gestion étant assue par l'Association des Pêcheurs.
Ceperdant, il s'agit d'un prototype et il faut trouver les mov;rls pour assurer la reproduction de
ce tvte de facilité très appropriée aux conditions existantes

Impression Générale

Le pr:jet est considéré d'une grande utilité dans la mesure rn il développe des activités qui ont
une i:cidence directe sur la vie des opérateurs du secteur. tout en créant des bases pour un
déveì:ppement soutenu de la pêche artisanale, dans ses dT;erses composantes statistiques,
gestirn de production et commercialisation, techniques de cap:re, traitement et conservation des
produts, organisation professionnelle des opérateurs, infrastructures etc..

Cependant, la pleine utilisation des acquis du projet et les effets multiplicateurs
qui s3nt attendus se trouvent conditionnés par des contraintes et des facteurs
extenes, qui échappent au contrôle du Programme DIPA, et sur lesquelles il ne
peut pas intervenir. Dans tous les contacts il ressort que les contraintes se
situent systématiquement au niveau de l'administration, Je plus souvent, des
contraintes humaines et surtout budgétaires, qui l'empêchent de réaliser la part
qui ILl revient.

Malgr: qu'elle ait bénéficié de l'avantage d'abriter le siège du Fogramme, les contraintes existant
au ni eau de l'administration ne lui permettent pas encor: d'envisager la continuation des
initiatves et activités entreprises dans le cadre du Progranme en absence d'une assistance
ext ériure.

Très uvent on constate que les actions programmées sont effectivement exécutées en tout ce
qui reeve de la responsabilité du Programme DIPA, mais quart il s'agit de faire le relais avec les
acteu- nationaux (administration et opérateurs), ce qui exig: une intervention des autorités du
pays énéficiaire, les activités connaissent souvent des ralemssements considérables. Dans la
plupa- des cas, il s'agit de contraintes de nature financière (budget limité ou indisponible en
temps itile, affectation des moyens humains et matériels à des tâches que les autorités du pays
consicerent plus urgentes ou prioritaires etc.)

Les a:tions entreprises en collaboration avec le Programre DIPA ont connu des progrès
considerables dans toutes les composantes et le fait d'abriter le iiège du projet y est pour quelque
chose Cependant, les actions développées dépendent encor: très largement de la présence du
projet Malgré la volonté positive qui se manifeste à tous les riveaux, les conditions ne sont pas
encore créées pour que les activités déclenchées dans le cacre du projet puissent connaître la
continìté que l'on souhaite. Les autorités béninoises craignent à juste titre, que l'arrêt du projet
DIPA "entraîne des retards, voire des reculs considérables
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Pays : Cinieroun
Date: 1 au 22mai1998

Contacn

Mme Mnique BONDJA - Fonctionnaire de Liaison DIPA
M. Andr' Mountchikpou Chef de Service Provincial des Pêches - Buea
M. Geo:e Eyabi - IRAD-Institut de Recherche en Dév. Rural - Limbé
M. D. Mlindo - Responsable MIDEPECAM - Limbé
Dr Rene Saleu - Délégué Département d'Élevage et Pêche - Kribi
M. Narn Tabet - Kribi
Dr Théo:ore Djama - Directeur du CRHOL

Visites

Buea - telégation Provinciale d'Élevage et Pêche
Port de Feche de Limbé -
Port de Feche de Kribi -

Activité réalisées

Formatin MARP - 2 formations ont été réalisées avec une durée de deux semaines chacune,
ayant fomé 17 personnes en 1997 et 15 en 1998. Les personnes formées encadrent les
organisa:ons de femmes qui opèrent dans la pêche artisanale. Deux associations de femmes
fonctioment à Limbé (avec 37 membres à Limbé et 25 membres à Batoké). A Kribi, deux
associatnns ont été constituées (avec 28 membres à Mbeka et 26 membres à Mboa Manga).
Malgré ls difficultés de départ, ces associations fonctionnent de façon acceptable ayant même
installé u. système de crédit social dont bénéficient les membres qui ont leurs contributions à jour.

Une fomation des premiers constructeurs camerounais de pirogues avec conteneurs isothermes
a eu lieL Cependant, par manque de crédit pour l'installation des charpentiers d'une part, et
d'autre pfft, par manque de crédit pour l'acquisition des pirogues par les pêcheurs (le prix étant
élevé par rapport à la capacité financière des pêcheurs), les constructeurs formés ne sont toujours
pas opéniionnels.

En septerbre 1996, un atelier sur la construction de conteneurs isothermes a eu lieu et des caisses
furent costruites avec autant que possible de matériaux locaux, Cependant, l'utilisation de ces
conteneu-, reste limitée par le manque de machines à glace. La production de glace, pour la pêche
et pour l commercialisation, demeure un problème dont la solution urgente aura une influence
positive ur la qualité et la valorisation des produits de pêche, ainsi que sur la régulation du
marché

ARTFISFI - un séminaire régional sur la collecte de données statistiques a été organisé en vue
de la créa:ond'un réseau de collecte de données qui puisse alimenter le programme ARTFISH.
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Le Cameroun a envoyé un agent (économiste/statisticien) qui a participé I'àtelier de recyclagé
sur ARTFISH, réalisé à Cotonou en mai 98.

Etudes et enquêtes - Une enquête cadre et une enquête socio-économiwe ont été organisées
en 1995. Les documents produits sont disponibles et sont consultés par le chercheurs et autres
agents, comme source d'informations utiles à l'élaboration d'études de faiabiIité pour des petits
projets.

Impression Générale

On constate une appropriation des différentes composantes du projel par les destinataires
(administration, experts nationaux, opérateurs, femmes etc.). Les cycles ce formation d'agents
du terrain ont permis un encadrement des associations professionnelles qui nctionnent de façon
quasi autonome avec une assistance peu coûteuse pour 1' admirìistrat n locale et pour le
Programme DIPA.

Ceci étant, les développements engendrés par les activités du Programme DIPA sont susceptibles
de produire des effets durables, dans la mesure où l'on constate un chanement d'attitude des
opérateurs et des progrès significatifs en termes de capacité locale daialyse, évaluation et
programmation des activités de développement dans les communautés de êche artisanale.

Cependant il serait souhaitable que le Programme DIPA, ou un autre pnjet du genre, puisse
assurer l'accompagnement des activités de développement pendant une pérude de 3 à S ans, afin
de consolider les acquis et garantir l'extension des activités qui ont encore un caractère
d'expérience pilote.
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Pays Gabon
Date 22 au 24 mai 1998

Contacts:

M. Robert ()ndo - Officier ch Liaison
M Jonathan Forgive Secreaire Général du CCP de Owendo

Visites:

OWENI)O C.C.P. Centre Crnmunautaire de Pêche, en phase de récupération des imrallations
après avoir été hors service pendant quelque temps.

Activités réalisées

Formation MARIP La forn.ation réalisée a permis la gestion et l'encadrement des ceux CCP
existants. Le CCP de Owencb est déjà légalisé et l'association fonctionne avec une centaine de
membres, pour la plupart orignaires du Nigéria. Une association de femmes commerçantes se met
en place, dont l'encadrement l'organisation et la gestion bénéficient largement de la brmation
en MÄRP.

Une formation en rédaction le rapports, planification de micro-projets et gestion ds CCP a
été réalisée et les agents forrris sont utilisés dans les CCPs et Associations de femrne.

Enquêtes et études -. Une e:de socio-économique et une revue sectorielle avec l'élthoration
d'un catalogue des engins de pèche ont été réalisées, fournissant des éléments de base. tiles à la
formulation de projets et pro E.Tammes de développement.

ARTFISH Le Directeur e la Pêche Anisanale a participé aux séminaires pci-tant sur
l'utilisation du software ARTFTSH pour l'organisation et la mise en place des statist.ques des
pêches. Il faut encore organiser le système de collecte de donnés et la formation des agen:s locaux
chargés de la collecte.

Impression Générale

Les activités du projet DJPA. n'ont pas connu de développements importants sur tutes les
composantes. Cependant, les ictions de formation MARP sont considérées d'une tres grande
utilité dans la mesure où eues :ivorisent une meilleure maîtrise des initiatives de dévelcnpement
au niveau des communautés ce pêche.

Même si le Gabon est en mesre de mobiliser des fonds au niveau national ou au niveau de la
BAD pour financer des activités de promotion de la pêche artisanale, les activités consideTes dans
le cadre du Programme DIP. demeurent d'une très grande utilité dans la mesure où :ertaines
composantes du Programme snt surtout orientées vers la préparation des agents loca.x et des
communautés de pêche à cnmprendre, à maîtriser et à s'approprier des initia:ives de
développement dans le secteu de la pêche artisanale.
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Pays : Angola
Date : 24 au 28 mai 1998

Contacts

M, Pierre Gence Représentant de la FAO
Dra. Maria Antónia NELUMBA - Directeur Naional des Pêches
Dra. Vitória Barros Neto - Président de l'institut d'investigation des Pêches
Dr Joaquim Salavisa - Fonctionnaire de Liaison - Directeur de l'Institut de Pêche Artisanale
Dr Pedro Afonso Kingombo - Responsable des 3tatistiques à l'IPA
Jean Philipe Lartigue - Expert en Pêche Artisanile - (Coopération française)
AntOnio dos Santos Jr. - Chef de Département ces Communautés de Pêche

Visites.

Aucune visite de terrain n'était prévue. Outre l'IF A qui était le cadre de référence du travasI, des
visites ont été effectuées à l'Instituto de Invest iaçäo Pesqueira et à la Direction Nationale des
Pêches.

Activités réalisées

Formation MARP - Deux cycles de formation orr été réalisés en mai 97 (15 participants) et mai
98 (11 participants). Il a été question de former de formateurs venant de l'administration centrale
et des provinces. Dans une deuxième phase les aents formés seront envoyés sur le terrain pour
aider les communautés de pêche à se structurer, à s'organiser en fonction des exigences du
développement.

AR [FISH - Le système de collecte et traitemen: des données statistiques fonctionne au niveau
de l'IPA, Institut de Pêche Artisanale, de façon réglière et satisfaisante. Les données statistiques
de la pêche artisanale relatives à 1997 étaient dejà disponibles lors de notre visite, en mai 98.
L'IPA a toujours participé aux travaux liés a l'irrolantation d'ARTFISH comme logiciel adopté
dans la zone DIPA. La disponibilité d'une base de données statistiques et les résultats d'une
enquête socio-économique constituent des instrments de grande utilité pour l'élaboration de
programmes et projets de développement de la piche artisanale.

Cependant, nous constatons un manque de coordirution entre les différents organismes du secteur
de la pêche qui produisent et traitent des données itatistiques du secteur. Il existe en ce moment
3 bases de donnés statistiques sur la pêche, utihiant des sources de données, des critères, des
méthodes, et des logiciels différents

La DNP - Direction National des Pêches
L'hP - Instituto de Investigaçäo Pesqueira
L'IPA - Institut de Pêche Artisanale (le seul à utliser ARTFISH)
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Les autorite sont conscientes de la situation, aussi bien que de la nécssité d'y apporter une
solution dan les meilleurs délais.

Impression Générale

Le Programre DIPA est considéré d'une très grande utilité, même si :3utes les composantes
n'ont pas encre été exploitées. Le fait de disposer d'une base de données sur la pêche artisanale
représente deà un acquis important pour l'accompagnement de la procuction et la gestion des
ressources, nuis surtout, pour la formulation de programmes et projets ce développement, ainsi
que pour la iecherche,

Comme partait, la grande difficulté réside dans les moyens financiers. Dims un passé récent, les
droits de pêcle payés par les bateaux étrangers étaient gérés directeme:t par le Ministère de la
Pêche, et une artie de ces fonds revenait à l'IPA. Depuis que le Gouvernement a décidé que ces
fonds seraien: versés directement au Trésor Public, quelques difficultés firuncières sont apparues.

La couverture des activités de pêche artisanaie dans un immense pays comTle l'Angola représente
un redoutabte défi. La contribution du DIPA, encore que financièrement limitée, est très
importante, cu elle est orientée vers la formation, l'organisation des coimunautés de pêche et
l'amélioratio: des techniques de pêche, gestion et aménagement des resources.

Les autorités particulièrement au niveau de l'IPA, souhaitent que le Pngramme D[PA puisse
poursuivre ses activités en vue de la consolidation des acquis, et l'extenon vers les différentes
provinces à \')cation pêche de ce grand pays.
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Pays : São Tome et Principe
Date : 28Mai a 2juin 1998

Contacts:

Mme Cécile Moinier - Représentant Résident du PNUD
M. Carlos Triguiros Assistant du Res. Rep du PNUD
M. Olavio Aniba - Fonctionnaire de Liaison D1PA
M. Jean Michel (1aggiorani - Chef du projet AFD
M. Manuel Jorg de Carvaiho - Homologue du chef du projet AFD

Visites:

Projet d'appui a .a Pêche Artisanale (AFD) - prévu pour 3 ans, de 1997 . 1999., ayant comme
objectifs : appu à la pêche artisanale, introduction de nouvelles techriques, dispositifs de
concentration de oisson DCP, introduction de pirogues améliorées, techuque de filet maillant,
vulgarisation et inimation villageoise, enquêtes socio-économiques

Activités

Formation MA.RP - Deux cycles de formation à la méthode MARP ont éte i'éalisés en 1996 (15
personnes) et en .)97 (12 personnes). Lors du deuxième cycle l'accent à éte mis sur la formation
de formateurs et a planilication de micro-projets. Les centres d'appui à la pêche artisanale ont
été créés et l'essetiel de l'activité était la vente de matériaux de pêche obtenus dans le cadre de
la coopération aec le Japon. Ne disposant pas de matériaux de pêche à riettre à Ja disposition
des pêcheurs, le centres se trouvent fermés.

Une enquête catre a été réalisée en 1995 et son actualisation est prévue pou: 1998. Une enquête
socio-économiqe fut également réalisée en 1995, Ces documents constiuent une bonne base
de données pour ..a formulation de programmes et projets de développeme'it.

Une étude des ciûts et revenus en cours d'exécution à été interrompues 'jour des raisons qui
n'ont pas été avaicées.

ARTFISH - La collecte et le traitement de données statistiques fonctioinent en utilisant le
logiciel ARTFIS[ et les statistiques sont publiées dans des délais raisonna- res. Les données de
1997 étaient déia publiées et disponibles fin mai 1998. Les points de débarquement sont bien
identifiés et un gupe d'agents se charge de la collecte des données.
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Impression Générale

L'action du DIPA est jugée positivement, même si l'on considère c'ue plusieurs coniposarres du
Programme ne sont pas connu de Sä. Tomé et Principe. Le fait d'avoir pu monter un sysrrrne de
collecte, traitement informatique rr publication de données statistiques représente un icquis
considérable

Il est à constater une certaine dupication d'initiatives dans le secteur de la pêche artisa-ale et
certainement, un déficit de mécanisres de coordination entre les différents projets et acters qui
agissent dans le sous-secteur de la èche artisanale. La plupart des agents formés à la methode
MARP n'utiksent pas les compétences acquises, car une série de facteurs externes liés à la frrgilité
du tissu administratif et socio-écorr'mique, créent des difficultés difficilement contourna Les.

Cependant, il est indéniable que le rogramme DIPA a permis des avancées considérab!e là où
cela a été possible, et sa continuaron est vivement souhaitée par les autorités de São T: mé et
Principe.
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Piys : Côte d'ivoire
Dite :2 au 7juin 1998

C)ntacts:

Francis Rainville - Représentant de la FAO
Jvrne Antoinette Ziehi - Chargée de Programme de la F O
iv Fanny Amadou - Directeur de l'Aquaculture et des ches

N'. Mamadou Doumbia - Fonctionnaire de Liaison DÏPk
1v Konan Angaman - Chef du projet Lagune Aby
iv Yao Kouakou - Chef des Services de Statistique
iv Jérôme Kouakou - Chef des Services d'encadremen

\sites:

Aiiaké - Projet Lagune Aby où se concentre l'essentiel de activités du Programme DIPA en Côte
d ivoire.

Activités Réalisées

Frmation MARP - a permis d'adopter une approche ±e gestion participative du projet, avec
lE oréation d'un réseau de comités villageois qui prend la r1ève de l'administration. Organisation
d on séminaire avec la participation de tous les intervenante (FAO, Gouvernement, Municipalités,
Ciercheurs, DIPA, pêcheurs et Chefs de Village).

Ra1isation d'une revue sectorielle qui a produit un doctxnent de synthèse utile à la formulation
d projets et activités dans le secteur.

L'vision de la lagune en 3 zones et adoption de mesLres d'aménagement et protection des
ressources (changement des maillages de filets étalé sur trcis ans et instauration d'une période de
fermeture de la pêche au filet). L'application de ces mesres de protection est surveillée par les
o:érateurs de pêche eux-mêmes, ce qui témoigne d'une prse de conscience collective, et du bien-
ftndé des mesures adoptées.

Lux études de coûts et revenus ont été réalisées en 96 e: 97, portant sur 4 types de pêche (filet
ria.illant, seine de plage, trappe à crabes et trappe à crevees) et sur les femmes transformatrices
e: oommerçantes de poisson.

&RTFISH - Depuis 1996, le programme ARTFISH a éte adopté pour le traitement des données
s:ìtistiques. En juin 97 les données relat!ves à 1996 ori été publiées et celles de 1997 seront
p.bliées fin juin 98. La collecte des données est assurée par une équipe de 5 enquêteurs qui se
pLrtagent les 29 points de débarquement. L'accompagement statistique permet en outre de
riesurer l'impact des mesures d'aménagement et de proction des ressources.

Ripport Technique du DIPA N° 135 81



Impression Générale

Même si l'ensemble des activités du DIP k se concentre autour de la Lagune Aby, le projet est
perçu comme étant d'une très grande utiité. Le réseau de connaissances qui se crée entre les
Fonctionnaires de Liaison permet qu'un irportant capital d'expérience et de savoir soit mis à la
disposition de l'ensemble des pays de la rgion couverte par le projet.

La diffusion d'information assurée, notar±nient, par la circulation de la Lettre du DIPA, qu'on
peut trouver dans les coins les plus recuits, les rencontres, voyages d'étude, participation aux
ateliers et séminaires, constituent un ensemie d'initiatives qui confèrent au Programme DIPA un
caractère particulier

L'appui institutionnel et la formation, abc utissent à l'amélioration des compétences des cadres
nationaux au niveau local.

Il est à noter que, jusqu'à présent, le Proiramme s'est limité à l'appui institutionnel. li manque
encore l'appui direct aux opérateurs. iotamment dans l'organisation des opérateurs en
associations de pêcheurs, de vendeuses e::

Le projet Lagune Aby à beaucoup béntticié des activités du Programme DIPA et l'équipe
responsable a pu réaliser toutes les actités prévues. Les responsables nationaux et locaux
souhaitent voir le projet se prolonger, car I irrêt du DIPA, sans qu'une alternative soit identifiée,
pourrait compromettre la survie d'initiative valables et porteuses de développement, mais encore
fragiles, et demandant encore une période de consolidation.
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Pays : Guinée
Date 07 au 10juin 1998

Contacts:

M. Galeb - Représentant de la FAO
M. Fodé Aly Camara - Fonctionnaire de Liaison DIPA
Mme N'nah Cissé - Direction des Pêches
M. Mohamed Moustapha Ly - Chef Division Pêche Arìsanale
M. Joachim Alfa Touré - Responsable de la Sécurité er Mer
M. Djallo Oury - Responsable des statistiques au CNS}-IB

M. Camara - Directeur de ANAM- Agence de Navigati:n Maritime
M. Barry - Représentant de CCFAD

Visites:

KAMSAR - où se situe une base de pêche artisanale, pojet financé par le FENU et le PNUD,
qui comprend : plan incliné d'accostage de pirogues, maasins, centrale électrique, installations
de froid et production de glace, fumoirs pour poisson. fe DIPA a fourni une assistance dans la
conception de la rampe d'accostage, l'étude de comn.ercialisation, la formation MARP (12
personnes) pour la gestion du CCP, l'assistance techniqe, les voyages d'étude.

KABACK projet associé conçu en 2 phases (1988 à I 91 et 1994 à 1996) avec financements
PNUD, UE et Canada. Le projet, sous la responsabilité dicte du Fonctionnaire de Liaison, a été
initié et mis en route par le DIPA. Création et encadrenent des CVD - Comité Villageois de
Développement avec formation MARP. Création de l'UJPAC, devenu une ONG nationale.

Activités

Formation MARP - Cette méthode a été utilisée dans la :òrmation d'environ 60 personnes dont
1 5 formateurs couvrant différents domaines comme : sécurité en mer, encadrement des ADD -
Associations pour le Développement des Débarcadères (6 ADD sont déjà légalisées et leur gestion
est assurée par des CDD - Comités de gestion des &oarcadères), formation des cadres de
I'ANAM, 12 personnes du CCP de Kamsar et 50 de l'UD} de Kaback, 15 mécaniciens villageois,
alphabétisation fonctionnelle de 60 personnes.

Etude Coûts et Revenus - basée sur un échantillon de 30 êcheurs artisans du port de Boulbinet
suivis pendant une année. Quelques difficultés ont du êt surmontées, notamment la résistance
des pêcheurs à fournir les renseignements et l'analphabétisne qui rend difficile le remplissage des
formulaires, l'introduction de systèmes de mesure différenti des systèmes traditionnels (comptage
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du poissn). Malgré tes difficultés rencontrées, l'étude flit menée à scn terme et a eu un impact
positif s les opérateurs économiques et sur la recherche halieutique

L'étude xemière du genre, à permit de constituer une base de donnés onomiques sur la pêche
artisanat. de mettre sur pied un système d'enquête de rentabilité le long du littoral. Elle a
égaleme't permis, par extrapolation, d'estimer avec plus de précision, Ir contribution de la pèche
artisanaie au PIB.

Du cote es opérateurs, l'étude leur a permis d'etablir des comptes d exploitation et de voir les
résultats a la fin d'une année d'exploitation.

Enquête cadre et étude socio-économique réalisées en 1997 et prtant sur toute la pêche
artisanaic guinéenne, grâce à l'assistance duDIPA en collaboration avec la Direction Nationale
de la Pkhe artisanale et le CNSHB, l'enquête a permis de réactualiser la base de données de
l'observaoire des pêches et de constituer une base de données socio-écor.omique qui tient compte
des diffentes catégories socio-professionnelles intervenant dans la phe artisanale maritime.

ARTFI1 - Deux cadres guinéens ont suivi la formation sur ARTFISH en vue de son utilisation
dans le riltement des données statistiques. Le stockage et le traitement des donnés fonctionneront
à la Djre:tion Nationale de la Pêche Maritime. Le système constituera rn outil efficace d'aide à
la décisi:n.

Lmpresson Générale

L' actiol du DIPA en Guinée présente un bilan très positif, ayant développé des activités dans
toutes les composantes du Programme. Très souvent le DIPA est irtervenu en apportant sa
contribu:on à d'autres projets, dans un régime de partenaire comp1émetaire, mais très utile, car
sa contrbution a permis de faire fonctionner les projets, les services e: les systèmes (contrat de
rechercr.e avec le CNSI-IB, assistance au CCP de Kamsar et a I'ULP de Kaback, formation
d'agents ct opérateurs, contribution aux services de sécurité en mer el:).

Au-delà :es initiatives qui lui sont propres, le DIPA se présente souvent comme le catalyseur qui
apporte - ingrédient qui manque. C'est une approche très adaptée à la realité africaine et qui a le
mérite d responsabiliser les acteurs locaux et de présenter un excellert ratio coûtlbénéfices.

Compte :enu des limitations matérielles et financières qui caractérisert l'administration et les
instituticris en Guinée, la contribution du DIPA dans le développemen de la pêche artisanale a
une dimension stratégique dont il faut tenir compte.

Les autrités guinéennes en sont conscientes et souhaitent que L:n puisse intéresser des
partenai:s de développement à assurer la continuation de l'action, en y rpportant les corrections
que I'exterience recommande.
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Pays : Gambie
Date: 10 au 16juin 1998

Contacts:

M. Charles Camara - FAO Prog:imme Officer (en l'absence du Représentant FAO)
M. Ousman Drammeh - Directes des Pêches
M. Momodou Njie - Fonctionnare de Liaison DIPA
M. Matar Bah - Etudes Coût-Beréfices

M. Asberr Mendy - Statistique (kRTFISH), Enquête cadre et socio-économique
Mme Isatou Touray - Etude sur e Rôle des femmes dans la pêche artisanale

Visites:

La visite à Gunjur et Tanji a pmis de voir deux CCP - Centres Communautaires de Piche,
autour desquels se développe une érie d'activités de pêche, fumage, séchage et commercialisition
de poisson.

Activités réalisées

Formation MARP - La formaron d'opérateurs de pêche par la méthode MARP permet un
transfert graduel de la gestion vers es opérateurs de pêche organisés autours des CCP de Grnjur
et Tanji, notamment par la creLtion de comités de gestion et groupes professionnels Les
structures dencadrement et de gestion des différents groupes professionnels (fumage, sécrage,
et commercialisation répartis en groupes d'hommes et groupes de femmes), sont mises en :iace
grâce à la formation MARP, et ;nctionnent avec une assistance régulière de la Directio: des
Pêches et surtout du Fonctionnaii-e de Liaison.
Cependant des difficultés d'orcre financier constituent une contrainte dans la mesure cù le
Fonctionnaire de Liaison ne dispse pas de moyens pour couvrir les coûts de transport, lirntant
ainsi l'assistance aux CCP.

La sécurité en mer à été objet d ictions de formation spécifiques.

Des actions de formation et setsibilisation sur l'égalité entre hommes et femmes dars les
communautés de pêche ont é.e réalisées. Une étude sur le rôle des femmes dans les
communautés de pêche a pernis de mieux cerner le problème et de concevoir les acions
appropriées.

Les problèmes de préservation de l'environnement dans les communautés de pêche ont
également été l'objet d'actions de formation.

La construction et installation d'ui treuil pour la mise à sec (halage) des pirogues a la plaue de
Gunjur a contribué à améliorer le aractère opérationnel des pirogues.
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ARTFISH - on enregistre un certain retard thns l'organisation de la collecte de données
statistiques et de son traitement au moyen du rogramme ARTFISH. Le responsable des
statistiques a suivi le dernier séminaire sur ARTF1E-T tenu à Cotonou début mai. et se prépare à
démarrer son application avant la fin de l'année n cours. Il faut encore former les agents de
terrain qui assurent la collecte des donnés.

Une enquête socio-économique et une enquête caJre, et une revue sectorielle ont été réalisées
et rassemblent des données utiles pour la préparaton de projets et activités futures.

Impression Générale

L'action du DIPA en Gambie est hautement appréce. Elle a augmenté la qualité de l'intervention
des agents locaux et nationaux, créé des bases données sur lesquelles on peut asseoir des
actions de développement. Elle a également cont':bué à ouvrir les horizons des opérateurs de
pêche artisanale, en introduisant des concepts de estion des unités de production, gestion des
ressources, environnement et productivité, organisaton socio-professionnelle des opérateurs etc.

Les principales contraintes qui limitent la porté ths actions se situent le plus souvent au niveau
des destinataires (administration, opérateurs). L' udisponibilité de moyens financiers en temps
utile, la dispersion des cadres nationaux appelés à d .iutres tâches, sont quelques-unes des causes
de retards les plus fréquentes qu'il nous a été domé de constater.

Nonobstant ces difficultés de parcours, l'impact du :rojet est incontestablement positif et visible.
Une période de consolidation et d'accompagnement des actions entreprises, serait encore
nécessaire et pendant quelques années.

On a pu constater une bonne relation de proximite ±t même d'amitié entre les opérateurs locaux
et le Fonctionnaire de Liaison, élément positif et fa:ilitateur, dans une dynamique interactive qui
caractérise le Programme DIPA.
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Pays: Sénégal
Date: 16 au 22juin 1998

Contacts:

M. Edouard Tapsoba - Représentant de la FAO
M. Moustapha Tiam - Sous-directeur des Pêches
M. Ousmane Ndiaye - Fonctionnaire de Liaison
Mme Oumoukhaïry Ndiaye - Etudes sur le râle th la femme, formation
M. Moustapha Kébé - Economiste consultant - e:udes coûts et revenus
M. Yoro Diaw Ndiaye - CNCAS - Crédit à la pé;he artisanale

Visites.

Kayar - Une des plus importantes zones de débirquement de la pêche artisanale où on peut
trouver une grande variété d'institutions et d nitiatives ayant bénéficié des activités du
Programme DIPA. On y trouve un Centre de Prote:ion et Surveillance des Pêches (un parmi les
6 existants le long de la côte sénégalaise), la plag de débarquement de la pêche artisanale avec
cabestan et slipway, des G - Groupes d'Intéréts Economiques - constitués de femmes qui
travaillent dans la transformation artisanale et la conmercialisation du poisson. L'organisation et
l'encadrement des GIE ont bénéficié de la formatnn MARP.

Activités

Parmi les 9 pays visités, le Sénégal est certainemert celui qui a développé des activités couvrant
toutes les composantes du Programme DIPA. Le rr'eau élevé d'organisation de l'administration
des pêches a certainement favorisé l'épanouisserrunt du Programme, dans la mesure celui ci a
trouvé un environnement administratif favorable aec un encadrement structuré et expérimenté.
Les principales activités développées se résument ;omme suit:

MARF - Pendant la 3ème phase on a formé 0 agents de terrain dont 20 formateurs et
techniciens ayant Hann comme cadre de travail. La formation MARP a été intégrée dans le
curriculum de la formation de base au niveau de récole de pêche, dans le but de généraliser
l'usage de la méthode MARP, qui a déjà fait ses pTeuves.

Formation des femmes - En 1997, formation dt 100 femmes (60 de Joal et 4 de M'Bour),
accompagnées de loo enfants scolarists. Cette formation a porté sur
1' hygiène/salubrité/assainissement, amélioration dt la qualité, santé/nutrition, organisation des
Gifi, il faut noter qu'à Joal et M'Bour les femmes o-ganisées constituent la majorité. En avril 98,
réalisation à M'Bour d'un séminaire sur Assrance/qualité et transformation artisanale.
Elaboration d'un Guide de Terrain sur la transfomation artisanale du poisson.
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Etudes réalisées - un grand nombre d'études ont été réalisées, portant sur: la politique fiscale,
a sécurité en mer, les coûts et revenus, les besoins en capitaux, l'utilisation des revenus de la
èche, les effets de la dévaluation du franc CFA dans le secteur, le rôle économique des femmes
- de 60% des effectifs), la situation nutritionnelle, hygiène et qualité, l'assurance dans la pêche
rti sana le.

Enquête cadre - doit être actualisée tous les 3 ans, sous l'orientation de la Direction des Pêches
t de l'Observatoire des Pêches

Enquête socio-économique - réalisé dans le cadre d'une convention entre l'Administration et la
iecherche.

ARTFJSH - participation â deux séminaires en 1996 avec logiciel MS-DOS qui n'était pas très
.dapté aux exigences de la pêche artisanale sénégalaise et en mai 1998, basé sur le nouveau
ogiciel Windows. Le Sénégal envisage d'adopter le logiciel ARTFISH dans sa version Windows,
ilais son introduction se fera graduellement et en fonction de l'adaptation des structures
existantes.

l.a réalisation d'une enquête sur la sécurité en mer a permis d'avoir des données fiables dans
e domaine

éa1isation en octobre 97 d'un Atelier national de formation sur la rédaction des rapports (Il
ersonnes).

onstruction et installation de Cabestan et slipway.

tude sur la Mutuelle d'Epargne et de Crédit de Hann

telier sur les techniques d'assurance qualité en 1998 avec le concours de ThFOPECHE et
)NUDI.

mpression Générale

'importance du secteur de la pêche dans l'économie sénégalaise a fait que, depuis longtemps,
ne attentìon soutenue a été consacrée à ce secteur. Le Programme DIPA a donc trouvé au

Sénégal une structure administrative, scientifique et technique consolidée et porteuse d'une déjà
ngue expérience de développement et gestion de la pêche artisanale. La troisième phase du

?rogramme DIPA a été plus fonctionnelle. Ceci est dû, en bonne partie, au rôle joué par les
fonctionnaires de Liaison comme interface entre le DIPA et le gouvernement bénéficiaire.

l.eprojet a sans doute contribué à une meilleure compréhension des prob'èmes de la pêche
utisanale en introduisant au niveau local des concepts de gestion, planification, coûts et revenus,
iménagement des pêcheries, sécurité en mer, associations professionnelles, etc.
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Cependant on ne peuî pas considérer que toutes ces activités, au niveau des illages de pêche,
aient déjà atteint un niveau acceptable de maturité et d'autonomie. Vu les popuations cibles dont
il est question clui preentent des taux très bas de scolarité, les changements ie comportement
prennent du temps â :nstaller et, même au Sénéga!, où les choses ont avance plus qu'ailleurs,
on n'hésite pas à affirm:r qu'il faut encore quelques années d'assistance du type DIPA., pour que
le développement du se;teur de la pêche artisanale puisse atteindre le niveau d'aLtonomie que l'on
souhaite.
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